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QiJOTWIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Un grand discours 
dE M. Mussolini à Milan 

UnE Embarcation abordéE au 
largE dB MaltEpE COUIE 

LE départ dES SOUVErains 
yougoslavEs pour MarsEillE DEPECHES D~S AGENCES ET PARTICULIERES 
Belgrad, ï. A. A. Les souvera111s LE XXE SÎÈCIE sera l'ÈrE 

du travail 
Il y a 3Z vi~times 

Hier inalin,ver11 l'aube,une allt-ge ù 1notcur 
auxiliaire aborduità!leybeli A<la.Ses occupants 

yougoslaves arrivèrent hier soir ti Zelenik 
ou ils passèrent la nuit li bord du croi­
seur Doubrovnik. 

Dans la matinée le roi Alexandre el . ~ se rendirent directe1nent au poste de pol1Ct' et 
~blan Î· - Le chef du gouverne- annoncèrent qu'une demi heure plus tôt, un lu 1eine lfarie, accompagnés du prince 

mont parlant sur la place de la cathé· ternblc accident s'étail prC>duit au large de .. 
draie dernnt 50ù.UOO chemises noires Maltepe. Aussitôt, la police entreprit une en· Paul el de la princesse Olga, firent une a 

11 
quête ; les occupants du motor boat lurent petite exwrsion aux environs de Zelenik 

et travai eurs a abordé plusieurs pris 80118 sun·e1llance. 
questions de politique intérieure et \'oici comment •'est déroulé le dranw, puis ils r~vinrenl à bord du b.ateau. 
Hraniii·ro. d'aprês les premières déclara11on• lait•• 1,ar A 10 Il ./0, I• Doubrovn1k a q111/le les 

Lo RÉpubliquB CotalanB proclnmÉB 
Barcslons a BtÉ ÉcrasÉB militairsmsnt 

----

LB général BatBt, ~hBf dBs troupBs BspagnolBs, 
Le Duce parla de la 'in dt l'ère de le yatron du motor ~at Faïk efcndi au com-1 eaux yougoslaves au milieu des accla-

14 nussa1re de l-leybeh Ada : . . 
/'iico11omie libérale el du capitalisme. _Hier nuit i\ 11 heures, le motor boat 111a/1ons entllous1os/es de la foule. 1 

, JI y a cinq armee, les colonnes du Afilap, No 55, patron Faïk kaptan, avait ap-1 A L.~e/e111k, le roi el /a reine furent 
pare1llé de \~alova avec une cargaisou de lt!-

/ 
, _ .. _ · ., . · -

temple qui semblai/ devoir durer des gumes et de volaille. Au dernier moment, une sa ues par les au/011/cs ctv11es el 1111/1. 

Bst maîtrB de la situation siècles el des siècles s'écroulèrent Ce fui série de voyageurs se présentèren~ pour s'em-l tairt'S el par de 11ombreuses perso11. 
.. , _ . . · . barquer à bord, outre lee propr1etn1res d~ la / / . 

la /111 de I economie libérale el cap1- cargaison. Toutefois, Faïk kapta11 loua une 1111 1 es. 
t11/isle. » le1nbarcation qu'il prit à la remorque et ol1 ôG • • • . . , . . personnes s'e1nbarquèrent. Le ten1ps était 

Se/011 le Duce, 1/ 11e s agi/ pas de cnse, be.au. Le. motor-boat et l'embarcation avnn- Belgrade 7. AA.- ,Selon une Infor-
mais du passage d'ulle phase de la civi-1 çruont à vitesse moyenne. matlon de bonne •ource, on déclare que Barcelon, 7,A·A. - La République 11011e, contre le centre a11/011omisle des 
li sa lion à une autre phase. L d 

1

1 Ja mer étant houleuse hier matin, la Catalane a été proclamée, sous le employés du commerce et de /'111duslre 
«Devalll le dt!clin de l'ancienne phase . e ~ame reine Ma.rie de Yougoslavie, fatla-uée, le n~m de •Etat Catalan de la Ré- Quelques 11avires de guerre 011/ qui/lé 

s'est rendu au général Batet " Cette 
nouvelle a été transmise à tous les 
gouverneurs de province. 

de la civilisation d ux s 
1 

/' , . \ers, 3 h•ures,. au nuheu des ténèbres, le dut Interrompre son voyage par mer. publique Fédérale Espagnole . j Carthagène pour Barcelone el /e Ferrol. 
, e o u ions s 1m- convoi se trouvait par le travers de àtaltPpe. Elle uitt& le deetro er 11Dobrovuik" . • . · 1 • • -

pasenl: étaliser Ioule l'éco11omie de la A eo moment précis, on vit se dress•r une q .Y 1 Cette proclamation serait suivie Deux batmllons d 111fan/ene de la Le-

Le gouvernement a décidé que M. 
Companys et ses collègues de la Gé­
néralite seront emprisonnés et défé­
rés devant le tribunal des garanties 
constitutionnelles afin d'éviter qu'ils 
ne passent devant un conseil de guerre. 

na/ion que 
1
. 'P P ombre dans I~ <lirectio1! d'.lstanlml. On s'aper· à Raguse, avec le pnnce Paul et la par l'établissement à Barcelone gion étrangère espagnole sont arrives à 
e r< ousse our 11e pas çut tout de sUJte que c'•taIL un 1'argo qui ap· prlncesae Olga et serait répartie :i>our , . · · 

dcrnpler le numbre des emplovés de procbwt Faîk kaptan mit la barro toute à B 
1 

ad E . A•t ,, d' 1 d un gouvernement provisoire pré- G1bra//or, provenant de Ceuta. Jls vo11/ 
, t 'bort! · é 't • ù 1 T 1 . e gr e. lie repartll'- au,our hui . . B l 

/'Ji/al - ou bien le corporolivisme, e11- 1~ moto/i::,':,'; é;~~[ J:,~rde~{~.~ge~hor~~'.e ~!;:: mime pour Paria par rail. s~dé par ~- ~zana, ex-premle~ mi- a arc~ o~e. . . 
globanl les éléments producteurs de la Oéissait guère au gouvernail avec toute la Le "Dobrovnik'' avec le roi Aleza.n. mstre soc1ahste espagnol, qui dé· Le genera/ Lope:; Oc/10a ,era a Oviedo 
11ation Je considere celle d~uxième so- prompmude vdoul~e. Faïk kaptan •e ~il. que dre pouraulvit "°~ voyage clarerait le cabinet Lerroux fac- aujourd'hui, à midi, avec des lro!lpes M. Luis de Zalueta, ex-ministre, am· 

bassadeur d't:sp3gne à Berlin, a an­
noncé au gouvernement qu'il démis· 
sionnait.11 rédige a sa lettre de démis­
sion très sèchement. 

· le seul n1oyen 'éviter la catastrophe etwt de 1 • • • • • • 

/11/ion comme logique car elle vise à réa- •• 2ibérer de l'embarcation qu'il avait à la ___ ._. t1eux. venant de Leon, pour redwre les 111surges 
listr une plus haute ;·ustice sociale pour trame, pour re

1
couvrer !a plein• liberté de ses Nos hôtes de marque La proclamation de la Républi- des Asturies. 

mouve1nents. 1 se t>rd~1p1ta à l'ar1·1ère et 1 
le peuple, c'est-a-dire • du travail ga- trancha le ctihle. d'un coup de couteau. L'Ali· L . . hé •"t' . que fut faite au Palais de la Géné· 
ranli des salaires adéquats el 011 train 1é0/>t• rel~éetvenu hbr

1
e Je ses. mouv~ments put e PI lllC0 Il Ier rallté par le président M. Com· 

, v1 er rave qui e 1nenaça1t. i\1a1$ l'e1nbnr- l • d 1 ' 
de vie <011venable. • cation qu'il remorquait n'ayant ni mile•, ni et es pl'tncesses e ~Uede panys. 

. , . . . . . . . . raines ni aucune pos~ibihté de 1nanœuvrer, A 20 h 17 h"e · M C 
Le .\/,\e s1ecle, d1/-1/, a ete le s1ecle de demeura sur place. On entendit un c1·ut1ue- à Istanbul · ' 1 

r soir, • ompa· 
la puiss<1nce el du capital· le ;\'Xe sera mont soud~i;1. Le "caik" lourdement chargt', nys apparut au bal bon du Palais, 

' coula auss1tot. l · ( • t • 1 1 l 1 é · acclamé longuement par la foule. 
celui de la gloire el de la puissance du Mulgré les ténèbreH, l• vapeur abordeur .e prmce ,us ave At op 10, 1 rit1or Il déclara : 
lrcwa1/, sous le co11/rôle supérieur de s'était rendu compte qu·une catastrophe ve· du trùne de t>u~de,son épou~e la prin­
'E , . , . nait de se produire. 11 mit des embarcation> cesoe~larie-Louise et sa fille la pritH•es· 

1 lot. Il ne ,au/ plus que Ion assiste •la mer, recueillit quelques suivants crarn- se Ingrid, \'enant d'Ankara et llursa 
au spectacle de la mi>ère ou milieu de ponnes à des epuves et poursuivit "" route. sont arrivés luer, à 22 heures, en nolrn 
/
, b , . L' A/1tap fit aussi quelques recherches, tuais h 

•Catalans, les forces 111011arc/lisles et 
{t1scisles 0111 pris le pouvoir en Jispagne 
pour détruire le République. La Républi­
qne est en danger. 7 ous les bons Répu 
b/icaù1s son/ debout pour empècl1er que 
la RPpublique soit détruite. La Catalo­
gue se déclore solidaire avec/out /epeup/e 
d'Espagne qui lu/le pour la liberté. La 
Catalogne rompt toutes relalious avec 
les i11slillllio11s qui gollvemenl /'Espa­
gne. 

a Ollt1U//U. ne retrouvant personne, il mit le cap sur \'ille, à uord du yacht Erlogrul. 
Parlant de la politique étrangère /'ora- Heybely Ada. lis logent à la lé~ation de t>uède où 

leur retwçu les relations de /'//aile à Dès.<1u'il eut été . informé. de e•s fait•, le un thé sera donné aujourd'hut en lem 
, . . comnussa1re de pohre de l'ile, prenant place honneur par le ministre do Suède ~!. 

I <'<Jard des divers pays. il bord de l'A/1illp o'elan~a a la recherche llœhmann. Les membres do la colonie 
De l'autre cù/é de /'Adriatique dit du vapeur aum:tt .. ur Celm-d, apr!·• la rnta•- suédoise " onl été convié8. 

. , ' 1 trophe, avait etc s'a111arror_à Karta~ pour y ., 
,\/. ,t/11sso/111e, une menace fi est pas pos- c1nUur4uer du ci_1nc~t. Il av_a1t~re~ue1lli 2~ re:i- ----

Jible aussi longtemps que les journaux capé• et Ir• avait deùarque• a KartaL Entre· Vers la dr"ssolot• . te1nps, le prot.:ureur cle garde Nurett1n ùey, 100 
observeront la 111odéro/1on 11écessmre el le directeur d1· la bème '""lion de la sùreté 

u·a11aquao11/ pas noire chair el noire é~61~~~~~r~~ ~:t,~i~~t1~~";:0~1f.ét~~~.~t. ·J:i~~~ dB laChambrE ~EllE' 0•1 QUE 
sang. lice furent envoyés à borJ <lu navire al>or-

T te, •- !'•·-• é d e deur, le c<rgo Furu:an capitaine llil•nü ou .o .. ., .......,.tl ne c:>lt pu tre 

« Le go11vememe111 proclame /'/;"/1 t 
Ca/o/a11 de la République Féderale Es­

pagnole. bey, qui appareilla pour Heybeli Ada où il a 
conservée da.na la glacière d•• actea jeté l'ancre vers 11 heures. Les victimes de la 
dlplomatlquea, elle doit être vivante catastrophe sont au nombre de 33, dont 4 
d 1 1 te1nn1es. LeR disparus sont pour la plupart 

ana e peup e. des paysans de vHlages de Kadiküy et de Ka-
L '//a/ie continuera à défendre /'i11dé- rakôy (<•<ve11tla11ces de Yalova). 

penda11ce de /'Autriche. Toutefois, l'ora- Les feux absents 
leur repouJse avec énergie toutes les 
111silwatio11s au sujet d'un prétendu pro­
tectorat italien sur ce pays. 

Le dé11e/oppeme11/ el le progrès de 
l'/lisloire européenne sans /'Allemagne 
sont impossibles. Nais il 11e faut pas non 
plus que /'All~magne donne /'impres­
sion de vouloir se détacller de /'llistoire 
europeenne. 

bon-Les relations avec la Suisse sont 
nes. L'italia11ilé du Tessin doit tire COii· 

ser"ee el raf/ermie ce qui est dons J'in­
làèt de la Suisse elle-méme. 

Avec la France, les relations se 
sont améliorées. D'ailleurs on remar­
que une amélioration 1énérale des 
relations entre les Etats européens. 
Cette amélioration e•t nécessaire pour 
parvenir à l'établissement de cette 
paix de justice que l'Italie d«!slre ab· 
solument. 

La conférence du désarmement est 
rnorte et M. Henderson lui-même n'es­
sayera pas de relever la construction 
qui a été écrasée sous le poids des 
cuirasses et des canons. 

• Ct•sl pour celle raison que l'on ne 
doit pas s'étonner de 110/re œuvre de 
Préparation militaire du peuple. 

Il ujouta en terminant qu'il ne fa/la// 
Pas /aire d'hypothèse a trop longue 
<!chea11ce. «le Fascisme, conclut N. Mus. 
So/i11i, sera le type de la civilisation 
<le ce siècle.,, 

• •• /Ili/an, 6.- En signe de reconnoissa11-
ce au Duce, pour sa visite, le podes/a a 
1nis a la disposition des ceuvres d'as­
sistance un mon/an/ de 100.000 lires. 

Le voyage de M. Barthou 
à Bome 

Voici d'autre part le:t déclaration Ju capi­
taine du Firuza11 : 

- Nous avions appareillé il 2 h. 30 de Be­
~iktns, pour aller c1nbar4uer du chnent à 
à Kartal. Par le t1 u'r·ers de Heybeli Ada, je vis, 
à 20 1u~tres de distance, un feu rouge. Je dis 
à 111on ~e1•on<l: Attention, il y a danger ... 

Toutl!'[oi~. la distance était in~ignifiante et 
toute manœuvre ii:upo.isible. Sur ces entrefai­
tes, je vis le motor boat nous élongeant à tou­
te vilesse. J'ignorais l'existence de J'ernl>ar­
t•alion <1ui n'avait aucune e~pèce de ltunière à 
son bord, ui aucun Ceu bta~1c ou rouge. JI 
était donc ilnposoiltle <le la ~ecouvrir au milieu 
des ténèbres. Suivant les reglements interna­
tionaux de la naYigation, toute embarcation 
qui en remorque une autre doit avoir deux 
feux blancs superposés au 1nlit <le 1nisaine. 
11 n'y avait rien de tel à bord de l'A/ilap, 
1u1ur le feu rou1ie dont j'ai fait 1nention plus 
haut. 

Le récit des rescapés 
Lea resrapés rournii:ol:.'ent des détails ÎIU· 

pNssionnnnts au sujet de la catastrophe. La 
plupart d'entre eux so1nmeillaient au n1on1ent 
où se produisit le choc. Paralysés par la sur­
prise, beaucoup d'entre eux ne tentèrent 
mê1ne pas de se sauver. Vasfi efendi, rap­
porte qu'un ho1n1ne s'était cra1uponné à son 
cou. Toue deux furent entraînés ainsi vers 
le tond. Quand ils revinrent à la surface, 
Vasfi eCendi LPUl i:se libérer de l'étrein­
te de l'inconnu, 1nais cette fois, il eut 
à lutt.er contre un autre malheureux qui lui 
avait saisi la ja1nbe. 

De toutes parts retentissaient des cris de 
détresRe, des appels désespérés et aussi dea 
in1précations : 

- Tu nt'étrangJes, voyons .. . 
- \'eux-tu bien me lâcher .. . 
Un adolescent de 13 ans, llüseyin, dût 80n 

salut à un pa11ier qui flottait entre deux eaux 
et auquel il put se cramponner. 

C'est un rertain 'fevrik efcndl qui ont l'idér, 
à Yalova, de louer une embarcation pour la 
faire re111orquer par l'A/itap. I..e 1>atron de­
mandait 8 LLqs. ; les paysans qui se (lii:;po­
salent à rentrer à leurs villages, avec leur 
cbar1ie1nent se cotérisent et vers~rcnt chacun 
14 p1::1ts. Au n1oment de la catastrophe, on en­
tendit des iens qui criaient affolés: 

- Tevfik: erendi, c'est toi qui nous a perd us. 
Le u1alheureux fi&:ure parmi les noyés. 

LE long dES ESCaliErs ... 
Une fillette, Sultan, 8 ans, de1neurant au 

Athènes, (i. - Plus de cent députés 
gouvememe11/011x se sont déja pro11011-
ces pour /'auto-disso/utio11 de le Cf/am­
bre. Le président d~ la République, N. 
Zaimis, a tleja signe les deux nouvelles 
lois votus par la Chambre en l'absence 
et coutre l'opposition, 111a1s il les a re­
tenues. Ces lois 11e seront publiées qu'a· 
près qu'il aura épuisé tout moJt!n de ré­
concilwtio11 in extremis entre le groupe 
gouvernemental el /'oppostion coalisée. 

N. Zaùnis a invité au palais de la 
présidence plusieurs dirigeants de /'op­
position coalisée avec qui il s'est longue-

A celle heure sole1111elle, le peuple, le 
Parlemrnl de la Ca/atogne el le gou­
vernement catalan pren11e11/ toutes les 
fonclio11s du pouvoir. • 

,1/, Campa11ys termina son discours par 
ces mot;: 

•Dans ce moment exceptio1111elleme11/ 
grave, ;'exige 1111e discipline exemplaire 
el absolue de tout le monde. Le go11ver-
11eme11/ ca/a/711 sera inexorable pour 
ceux qui 11 'obeiro111 pas à ce/ ordre. Vi­
ve la Cata/agne! Vive ln Liberté ! 

Le co11.Mlller à l'enseignement Ca­
talan, M. Ventura G&118ol, prit en•uite 

m~nl e11/rele11u, la parole. Il dema.nda que Je peuple 
M. Zaïmis a égale111e11/ reçu ill/11. Ni- réponde non 118ulement par dea mou 

l1alacopoulos el Naximos. l'ancien el ma.la par des acte• au chef du irouver­
/'ac/ue/ 111111islre des affaires t!lra11gè nement cr>talan. 
res, le premier indépendant, l'autre 1110- Laa commnnlcatlon.1 téléphonique• 
déré, sur la médiation de qui 011 fonde avec Barcelone 110nt apparemment 
de solides espéra nus. coupéee car M. LerroWJ: •e rendit per-

D'au/re pari, l'amiral Hadjikyriacos, •onnellement da.n.s un d88 bureaWJ: de 
. . ,, 

/ 
. la Centrale des P. T. T. pour commu-

m1111s/re ue a manne, a déc/art ~Ire ulq 1 ré Id t 0 à . . . uer avec e p a en ompanys 
optumste. JI croit fermement à 1111e m-1 Barcelone par téléacrlpteur. 
le11/e, ne fût-ce qu'à la douzième heure., " . ,. 

Jin demier lieu, on télégraphie de La La Generahdad attaquée 
Canée que ,11. l'tnizelos a11e11dra jusqu'a 

1 
. _ au canon . . 

mardi l'issue des tractations en cours, 'ladnd • 1. A .A· JO fleures.- Le gene-
pour déclencher, le cas échéant dans le rai Baie/, commandant les forces gou­
jouma/ Paratiritis, une formid~ble cam- vememenlales en Catalogne, a commence 
pagne contre le président de la Rt!publi- avec .de l'artillerie le bo111bardsme11/ du 

Pa/Ols de la &é11éra/ilé ou so11t rèu11is 
les membres du gouvernenunt révo/u. 
tio1111aire. 

que el le gouvernement. 
* • • 

A//11!nes, 7. -La si/11atio11 est inchan-
gée, Les efforts de co11ciliation se pour­
suivent, encore sans résu//ul. 

M. Papanut&lllllou lll.llate pour une 
réunion commune des chefs de l'oppo­
sition avec la participation de M.Tll&l· 

JI te11/e surtout d'ulleindre la partie 
du Palais qui rer./trme le microphone et 
d'ou le Président de la Gé11éralilé N. 
Companys lança les appels t/ la résis-
lance el le conseiller a l'intérieur invita 

darill pour une discu11&lon contradlc- les paysans co/ala11s à venir, en armes, 
tolre •ur 188 point. contestés.On dit que défendre le gouvernement rlvo/u/1onnoi­
M. Véniséloa n'est paa opposé à cette re. 
réunion. M. Ts&ldarla a déclaré de 110n 
côté qu'il n'a pu d'objectlon.1, mal• 
qu'il ne croit guère qne la dlscua.alon 
projettée pu!llH donner aucun résultat. 

Le batelier imprudent 

Le gé11era/ Baie/ a occupé /'atirodrome 
civil. 

Paris, 7. - Le voyaie à Rome du 
ITtlnistre des affaires étrangères est 
<léfinltivement fixé au 3 novembre. 
M. Barthou assistera à la célébration 
<le l'anniversaire de l'arm.stice du 
4 novembre sur le front ltalltn. 

No 93 de l'avenue Yildirim à Fanar ayant Le batelier ?.leh1nent voulut accoster hier 
roulé Je Ion~ ~eA es~aliers de, la n1~son, du contre le nanc du paquebot .,Jzinir" qui ve­
haut du ,~ro1s1ème etages, s est ~nèvement nait d'entrer dans te port. Son enibarcation 
blessê L 1n[ortunée a succombé tro11 heures entrainée par les reinoua de l'hélice chavira 
aprh l 1es ble11uro1. j II put itre repilcbi aaint et sauf, 

Les poste de radio de Barcelone émel­
/e11/ fréquemment des appels aux cito­
yens, les incita111 à prendre les armes 
e11 vue de defendre /'Etal ca/a/a11. 

• .. 
i\fadrit., ï. AA. - 10 Il. 15. Plusieurs 

coups de ca11011 ont eté tirés, d Harce-

• 

J,a i·eddition 
Madrid, 7. (10 heures 30). - :..e ca­

binet communique que pour éviter 
une réslslance inutile et sanglante, le 
Président de la Généralité catalane 

Le ministère de l'intérieur annonce 
que le nombre des victimes depuis le 
début des émeutes s'élève à 20;) tués 
et 700 blessés cnvirùn . 

B E 

Les partis d'opposition s'abstiendront 
d'assiste , il la séance où le Ca inet 

LBrroux SB présentera aux Cortès 
-----Madrid, 7 - La grève générale 

en Espagne prend de plus en plus 
l'allure d'une guerre civile. Dans 
la région minière des Asturies la 
police est redevenue toutefois 
maîtresse de la situation et les 
révoltés se sont retirés dans les 
montagnes. Ici, de nombreux 
avions militaires ont été utilisés 
par les forces gouvernementales 
pour la répression de la révolte. 

Dans les provinces basques, le trafic 
ferroviaire es/ enlière111e11/ arrèlé. 

A Madrid, le calme est relative111~11/ 

revenu. De vio/e11/es te11co11/res se s1J11/ 
diroult!es autour d'une caseme. Jus­
qu'ici on a opéré 500 arrestations. La 
c1rc11/atio11 des mo_ve11s de transport 
urbains est assortie 111ilitaire111e11t 

la grez•e :te~/ t.' fc:11dut7 nnssi 11u ,1/.,roc 

espagnol. 
Le cabinet Lerroux " lt!llll hier 1111e 

réunùm au cours de laquelle il a éte dt­
cid<' que le go1œeme111cnl se prt!s<'lllt>ra 
mardi prochain <111 Parleme11/. 011 ap­
prend que tous les partis d'opposition 
0111 déciJt! de s'abslt!11ir dt!ce/le 1e1111io11. 
Le !/ouver11e1ne11t a1111011ce qu'il 
odé ti demeurer ùu!branlab/' 

üénlission ·~ 

t!S! dé-

Nad1id, ï. A.A.- ,1/,1/, Z11/11ellt1 el 
Bames, resputivemenl ambassadeur 
d'Espagne e11 Allemagne el au ,lfrxique, 
tous deux rcpub/ico111s de la gauche, au­
raient de111ission11é. 

Lo ville de Barc<'lo11e /ut comp!ete­
menl occupée par les troupe; et ks yar· 
des civiles. 

- - -- --· 
Hauptmann n'est pas fou !Les secours ù'hiîtu· 
/\'ew-York, 6. AA. - Hauptmann, exa- en Alle1uagne 

miné par cinq spécialistes des maladies Herlin,;. - L'teune tlu s cour d'ln· 
111e11/a/es, fui déclaré sain d'esprit par 1er pour 1934·35 s"ra inaugurt:e mar 
quatre d'entre eux. Le seul speciah.œ ~· prod1ai11 1,ar Io. Fuhrer et Io Dr 
qui déclara que 11 Hauptmann a !'esprit bu·lJbels qui ass1ste1·unt à la pre-

. . . . nuère séa11ce du Con ml du Hc1ch 
dérange" est celw nomme par la de- pour les secourb t.I'hi vur.La seanoo ~era 
fe11se. ouverte à midi, dans la grande salle tlu 

itJJEmagnD Dt Hongr1'E Heichstag, au loca!de I'ü1 l'ra 1, ~·1·1. 
H li li Les chscours du L· uhrcr et ctu Dr 

GwulJels "eront rad1ud1ffus ·s. Budapest, ï· - La presse hongroise 
adresse des paroles de bienvenue très 
cordiaux au mtnistre du lleich ~!. Hust 
<1ui arrive aujourd'hui à lludupest. 
(.;'est la première visite oHwielle d'un 
ministre de l'Allemagne nouvelle en 
Hongrie. L'ivitallon lui en a été faite 
par le ministre de ! 'instruction pu­
blique hongrois.Les journaux relèvent, 
dans leurs commentaires, l'importance 
toute particulière des relations cultu· 
relle1 entre la Hongrie et !'Allemagne. 

La collabol'ation entl'e 
journalistes alle1nands 

et polonais 
\'arsovie, 7. - Les entretiens entre 

les représentants de la presse polo· 
nuise et allemande entames en fevrier 
dernier à Berlin seront poursu1v1s cci; 
jours-ci à Varsovie. On a rele\'é à cette 
occ~sion que los dispositions réc1pro· 
ques de l'opinion publique des deux 
pays présentent une sensible amélio­
rat1on. On s'est accordé de part et 
d'autre au sujet de l'opportumté de 
continuer et de maintemr les conta net• 
dans l'esprit des convor8utions qui onl 
eu lieu jusqu'ici. 

Uhal's d'assaut polonais 
aux 1nanœnvl'es rouuuünes 

\'arsol'iL'. i ,\, .\. - On mantl• tle 
llucaresl 11 uo le rot C.irol a passé en 
revue à l:lmaïa, en pruseuce tlu m1111s­
ll'ù tle l'ologne M .• \rci~zew:;k1,le grnu· 
po des chars d'asi;aut polonau; ayant 
pa1t1c1pti dormèrement aux exercices 
de l'ar1née rou1ua1ne. 

Apri•s la r.ivuo Io minislrc', ~!. .\rci>.· 
zewsk1, l'atlachu 1111l1L11re po1ona1s, Io 
colonel Ko11 alew3ki et des olflc•ers po­
lonais lurent im1t<'s par Io roi :\ dé­
jeuner au chùteau royal. 

Le roi a déJe!'llé dos d(>corations 
roumainosà plusieurs officiers et sous· 
on.mers polonais. 

film patriotique 
Les diverses puaoes d., la guerro clo 

!'Indépendance soront fJlm , .. s, .sur 
1'1nitiat1vo du gourcrncn1en •. L'ne coin· 
n1is:;ion ù'ex.1Jerts t:st partie ù ect cl~ 
fol d'Ankara pour l inur. 

Dans ce grand film pa11-wli11ue fi. 
gureront la pluparl dvo nliérans qui 
ont pris une part act1ye au mo~\'O· 
ment nationaliste . 
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La Vie 10ca1 e LES mystères dE la guerrB n~l~ar HBctor C. BywatEr 
T us ceux qu~ O~lt s:7i arnc lUl intérct pu.- La protection anti- ÉriBnnE - . D av,. d et G 0, ,. at h 

ta travBrsÉE arctiquB du "Litké" militaire Chronique 
-------

iloime •• récll uc• m.!saventures ùu "'lchè· 'b ? Les arts 
cous•Iuo" liron• '"''" nul doute avec int•r•l ESt-BllB posst IE . Le Vilayet 
le rec1t """""' que nou. emprunton• au L'arrivée de Kâzim pa~a Le jubilé artistique du Mo Furiani 

"J~:n:c,~::~~::~~'. Feodor Lilla! vient Le jour où la guerre mondiale etit Lo président de la G.A.N. Alp Kû- la~eq~~n~.~~\ ~:~o~~vr~·~1~d~·e~f.0 Xa~;~ LE dEstructEur dE navirES dE guErrE 
d'elfcctuer en une seule saison Je nu- pris un, aux forces tle la défense na- zim pa~a est arri,·é hier d'Ankara. la salle de la Società Operaia, a rovê- >-iti- ___ _ 

, 1gauon pour la première lots dans uonale vinrent s'ajouter celle dus airs lfo garn de Haydar Pa~.a, Kâ~~m tu le caractère d'une émouvante mani-
11 

cJe réussis ainsi sans trop y a mir 
l1w;to1ru dtio uangatwrs arétlques la t/UI, on se tléveloppant, mirent l'uni- pacha a ét6 salué par le vali 0J pr fl~t festation de sympathie en l'honneur du compté >1 pl>nétrnr tl'uno 1•ontaino tle 
travci·oco entre 1 J!:xtrème-Orwnt ot \·ers entior en prusonce d'une question .\!uhittin bey, le dirocteur do a ' u- maitre. Nous nous réservons de pu- L'effet du raid audacieux de Hi1.zo, mètres au delà de la ligne cto pro-
l'lk•·u.lent, contrairement au S1biri11ko/f dos plus ol!royablcs. Cotte vénto dont reté générale Fohnli bey, le comman- blior une critiqua circonstancioe de la sur lo moral ennemi fut très pronon- tection et puis lancf'r mes tO'ï>illcs ù 
tit au h/ldiou~k111e, qut ont accompli les commamlauts et les ofllcw1·s d'é· dant tle la place Fchmi pacha et plu- partie purement musicale de la cé. Aucun bateau autrichien ne. s'al'On· près cte 3ou mNt•es. Le-; deux toucho­
ll• parcours en s1ins mvcrse. tat-major les plus en vue so sont sieurs dép.utés. l:n détachem.ent .d.e journée, laite pa1· un spécialiste. Bor- tura hors de Trieste pondaul plusieurs rcnt Je s:cut Jstlll111, l'une e:a!•temeut 

.\lalgru lo tlégagemont plus précoce prompll'lllent penétrés pour en faire so.ltlals lui rendait les honneui 8 mih- nons-oous, pour le moment, à relever jour~ et de nuit l'entrée tlu port !ut on Ire l~s chorninttes, l'autre entro la 
d~s diawJ" du glace, ccttu annc" que l'ol.JJut du lems étutles continue 111al- tatres. , . , , . l'empressement avec lequel un public surveillée par des patrouilles na,•ales. cheminée et Io gaillard tl'arri~i'P. Le 
l'a11nc" tlermùrc, le Litke a eu à com- heureusement danb beaucoup de pays . ~~ president d~ la (, A.'.11. ~u:. est do choix était accouru pour porter au D.rns la suite un autre canot automo- cuirrassé no fit aucune man<l'uvre pour 
ballro beaucoup tl'ol.Jstacles au cours à être l'vbjet des msmuauons et li s ,int~é en notre v~lle pour rog ~ des grand compositeur l'hommage de sa bile italien muni d'un mécanisme ù ériter les torpilles qui soulevèrent en 
de la traverbee. li a rencontrtl des attaques des ba\art.ls et tics hàbluurs. alfau·os privées sest rendu dirtlcte- sympathie. Reconnu au premier rang chenille qui devait lui permettre d'os· explosant tl'énormcs colonnes d'eau 
champ• tle glace tl'une grantle L-pais- Un runcontru chez nous aussi ce1'- mont~ . bo~·d ~~ 1°;~~~boat Sakarya de l'assistance: ~lmo Ro~1d Saffet bey, calador les obstacles essa)'.a .de püné- et de fumée. 
seur tUHI• l detrmt dtl Long, ou lti tame• pubhcat1ons do cette nature Jau pa ais e 0 ma · ~ükrü Ali bey, secrétaire général du trer à Pola-la base, autn~l11enno, ~a uLe torpilleur ennemi que j'avais ù 
,\1t;i11al.:o/f et hi Tclœliouslmu: arnient tlont nous tenons à exammtlr ot à rcle- Les adjudications et les enchères T.T.O.K. et Mme ; ::\lme Salerno Melo, mwux défendue de l ;\dnat19uo-ma!s bûbonl i;e rendant compte des (o,·éue-
dqà .uut tics arnneo seneuses. U'e•t vor 1c1 toute la tausse u. J Un nouveau régleme.1t vient d'être le consul de Pologne et Mmo Wegne- découv1irt prématurement 11, fut mis 1 ments revint vers moi pour me C'Ouper 
tci que l'anall:ur Koukanotf, llUi étatt On ne peut nre dtl l'ignorance de J (.la bore par les ministère des finances rowicz, le Comm. Cam paner, etc. etc .. hors tle ~'Ombat par 1 artiller1e l la retraite, mais réusqit soulemt•tlt ù 
a i.Jonl tlu Lli/Ce ut 4u1 entreprenait 1 ceux qui s ellorce1a de ret.1u1re ù zéro au sujet de l'application de ln 101 sur Je Président de la Società Operaia a avant d'av<?ir pu s'approcher à une croiser ma route ù 150 mètres de dis-
uvcc oou mcca1uc1un h.ouk va ues re-1 le tlanger constitue par J'mtons1hca- l 1es adJ udtcations et les enchè1·es. adrnssé au Mo quelques mots de bien- distance lui permettant de lancor uno tance. Il ouvrit lu feu, mais trop long 
coniiaiosanco audactuuoub sur un peut tion tlu la pu1>•ance do l'aviation, en venue et rappela que c'est dans la torpille. et tous les obus oxplos1'ront au delù. 
avion 111-l, a r~utlu tlus sui vices 11n-

1

pretemiant 4u'en aioutant, une force L'organisation laJ~~~urcs Arméniens même salle que Io Mo F11rlani fit, il y Le triomphe de Premuda Vo)'._ant .qu'il gourornait clrnit sut' mo~ 
ponant• 11u bnse-gtaces. magnetutue. aux arme• defuns1ves on a cinquante ans, de3 débuts pleins de\ JO !achat uno bombe sous-manno qui 

l'cut.lanl tout le tra]tit les memures. pourrait lac1lement los multre an me- Lo conseil laïc arménien qui siégeait promesses. U'est en juin 1918 que Rizzo .accom- n'explosa point; puis une deuxième qui 
scieJ1Uf14ucs tlo l'e>.pedilwu .ayant à sure <.l'abattre les avions, ou tle ceux jusqu'ici au patriarcat tle Kum-kapu c :\fous sommes heureux, et nous plit un nouvel exploit qui lui valut éclata exactement à l'avant du torpil­
lour tete tu profeo,eur \. \\ 1.use, ex· 14ui mventent des appartJtls porcuyant tienct1·a désormais ses réunions dans sommes fiers, dit l'orateur, do vous une célébrité mondiale.A cette époque leur; ce dernier tourna imm6tliate­
plorateur l.Jwn connu de l'Arctique, ont u1 annon~aut le 1.Jrun des avwns dune un appartement loué ù cet c!fet à Be- voir revenir parmi nous, lo front illu- la b.>.rrage des mines d'Otranto, gardé ment tle 8 points à tribord tandis que 
rncuetlh tics maténaux sc1e11uiu1ucs t11sla11l'e tte cent à cent cmquantu kilo- yog-lu.Les bureaux do l'udministratio11 miné par les succès quJ vous avez ro- par les contre torpilleurs ot autres moi je mettais toute la barre à b,ibortJ 
tl'une • rantle 'aleur 4u1 presument mùtros. laïquu avec son perso1rnel y sont aussi collés en Italie eL à l'étrang.J•» le c<.uJr bateaux était devenu. !ort embaras- cte manière à le dépasser et je le por-
un ap17orl précieux à nos connaissan- :-;ous pouvons affirmer, sans entrer transf6rés.Seuls le patriarche Xaroyan et l'esorit toujours jeun~~. do cetto sant par les sous-marms allemands eL dis bientôt de vue•. 
ces ourla grandu voie mantnuo du tians dus cousidtirauons tc~hnH1ues, efendi ot les religieux sont restés au jeunesse éternelle du travail ot do la autrtehiens opérant on ~léditerra1~ée J Co beau réeit intlique ;1 poine le ma­
. ortl. En parucuher, l'expéd1tion a 4ue parler tle la puissanct> tles ur- patr arcat de Kum-kapu. production, touiours t\ la recherche de avec leurs pomts d'attache sur la cote gnifiquu courage et ladél'ision qui con­
cl!ectulJ sur une grantle echelle dus mes t.lcfon"ves contro le dunger re- Cotte mesure a été prise en vertu nouvelles formules de boauté et d'har- ·dalmate. L'amtrl!-l Horthy, command~nt t!uisirent l'attaque. ltizzo, dans sa «o­
u a, au.· titi re~hurcne• sur la régime suttaut tlu l'attnlJUO locale euLrcpr1su tlo la dernière décision de s~parer les monie. en chef autrichien, résolut d?nc d a.t- quille de noix, s'était Jancii droit au 
hydrologu1uo des mers qu'ello a tra- mème par un soul avion constitue un affaires laïques de la religion. Les excellents artistes qui avaient taquer ce barrage et ses ganhens ~!111 milieu des torpilleur~ autl'ichiens tlont 
\cr•ees, our la nature uus glaces et non-sens. • prêté au Mo leur précieul< concours, d'ouvrir la vo10 aux s?us-manns. chacu 11 pouvait l'envoy~r au tontl ; il 
sur Jour th•tni.Jut1on. IJu n'est pas ù nous quïl appartient . • • . Mme Bamberger (violoncalie) et le Mo Dans ce but 11 e~trepnt de, con· avait choisi son but ot tramiuillomonl 

JJaus sa traversée le lilkt! a exocuté tle contester lus résultats deb receutes Le. coimté No I .constitué pa~ ~os Laschinky (violon) ont 11art.agé son centrer une .flotte puissante .à Catlaro attendu llUO la portée telle fùt quo sds 
auosl tl'autres travaux dont il avait uH111œures aénennos au-dessus de l'a· concitoyens armémens en vue d ?1!1a- apothéose. On a tout partteuhè1·eme1~t d'où l'expéd1t1on devait parur. . torpilles ne pourraient plus manquot• 
etù charge. Il a ouvart uue voie dans ri. ot tlu Lont.lrus.Xutro tùchtl con>101<J .1~1sor une c<;>llecte en faveur . de 1 a via- apprécié l'exécution pleine ~e senti- Les quatre dreadnoughts autn- la cible.Lui et ses compagnons durout 
les glacus aux bateaux de. ta prcmwre au contraire il expliquer lus po1111s lus\ lion mthl3;1ro ".1ent cle tlésignor .un\ ment, de mesure et do techmquo par chiens jusqu'alors mamtonus hors clu i'trn convaincus ct'allcr ù une mort cer­
ex"etlilloll ue la Léna qut ava.•cnt c.tc plus rallotmels qut "' dégagent tle la sous-comite qut a.ur~ pour mis;ion l'excellent ténor lllünir Nürettin bey, tlanger à Fola recuront l'ordre d'app":· laine, car toute foi te semblait impos-

,. 1 1 1 ~ 111 .1.clie li"" iirn11e111en1s llU mondu d'ouvnr nne souscriptwn en !aveut,·_tl.e de chants populaires turcs orchestrés roiller pour Cattaro, Io .v1.r1b11s u.11111; "•·'·le. 'Iai- leur soul" .,r6occupation vri.:s par lt:ti glaces }Jres tu 1 e .Ja.. .... ... .,, 1 d t t ~ 1 ~ S .,, v .. , oJ v t' 

mue!. i::uouite, le Luk.: ,1 rccontlu1t les et t1u1 nu tieraio11t pas ouocepllblcs tlu so.n u;ul'l'•l tl:rns e lS rie .,.,~ 1· ori- par le ~Io Fur.lani. . ot le Priuz Eugen, le 8 JUlll, le ze11/ fut d'em·oyer au but leurs torpilles. 
l.Jatuau. tlo la seconde expet11uon dt! taire le momtlre tort il 11olrc tlclense koy-l angulti. . . . Une exposition commémorattve per- lstvan et Je Tegentthof le .lendemam. Q•i'ils aientàréussisctirnrtl'alfaire sans 

t lla, 1·011atu. Uo sous-com1te est déjà entré en ac- manento en l'honneur du Maestro Fur- Trois cuirassés de momdre. 11np1rtance, uite c'gratignure ne [ait riue 1,rournr le lu Leur et a vrot~ .:;on assis anc~ au: " . . 
opcrattous mantimes tians la mer de _ 'otons s1mlement 'lue, lors tle la t1v1tt'. lani a l'té organisée dans ces salons quatre croiseur.< légcrs,hu1t con.tre-tor- s.rng-froid de Hizzo et le <lésordro, 
h.ara. guerre vontable, Io nombru tles esca- Le musée de Ste-Sophie de photo «Yildiz• à Beyojtlu. p1l.leurs et douze sous - mar111 !le- pour ne pas dire la panique, qm "'é· 

En , 0 frayant paosage ù tranu·s les ur1llos qui bombardaumt l'ar1s et L'enquGte menée par une commis- Les touristes va1ent également prendre p:irt à 1 at- tait emparé de l'onno'11i. 
glaœs, le Lake ifa pu eviter tles lu- Lont.lres ctalt i.Jtlaucoup 'plus cons•· sion au sujet de la transformatwn en Leu Homeric "à Istanbul taque. . Bien que Je S:eul lsto,111 restàt sur 
swuo scr1eu,es dan sa co<1ue. ,11a1s dtlrable. ::i1 ces utta4ue, n avaient pas musée de la mosquée Sainte-Sophie Lo granù transatlantique Homeric, Si ce plan avait rilussi, les suit~s l'eau encore trois heures aprè,; l'atta· 
orâcu :,u ,1evouemcnt sans i.Jornos tlu donne alors tous les rusultats attun- est achevée selon les conclusions du battant pavillon anglaiP,amène demain on auraient été graves pour les allies. qtM, ce C[Lll pernut do •au\'er la plus 
~on cqu1page, gnictl à la 4uahfication tlue• il faut s attnbuo~ ce fan 11 ~u rapport élaboré ù ce propos.L'intérieu.r à Istanbul 800 touristes ana-lais et Ayant le choix du temps l'~n.i,emi grnnde partie do l'équ~page, plus tl'uu~ 
supencure dos speciahsuis tin bord ot capac1tti insutf1s11nta ~s uvwus e du templn ne dott subtr aucune motli- américains. pouvait frapper avec u!1e force 1rros1s- centarne tl'ho1111nPs 1wnront quant~ . •I 
u la celeritu tlu travail de reparatwn cetLe tipoqutJ. fication su~ceptible de lut faire per- Le paquebot ne séjournera que tible, et rien, t\ prox11mté du barragtl fit s.on .tur~11e1· plo11gcna. Le HA.S. 21 
la cupacitu tlu uangation tlu bn:oe- Xouo sou11nus obli[iés d'ajouter au- tire son caractère ·.issentiel. Les chefs- 48 h. seulement un notre port. ne pouvait s'y opposer; on peut se .tlo- avait Jaucu doux torp1llus contre Io 
glaces a pu ûtre promptement rotablle, jourtl'l1u1 t\ Id pu1ssa11cu tlo plus un plus d'1t'U\TeS de l'architecture turque se A 1 M . . ltê mander si l'une quelconquo tics unités lfget//1of! mais lt•s tleux manquèrent 
<rn multant à proflt les seulos moyens ac~rue t.les av10ns tlu notre tumps,l'usa- trouvant autour de la mosquée seront . ~ um~tpa 1 ! légères qui couvrai~nt le ba1·rago au· le but. Cependant ln perte du Sven/ 
qui so trouvaieut à bord, et Il a pu ge des guz asphyxtants,tles l.Jomi.Jus 111- mis en relief; la cour devant l'entrée f Les t~nfs de ~ ~le~.tr~~··~, du rait pu s'en tirer indemne. De longueti lstvn11, J'uu du st•s rneillcurn dread-
cntreprendru sans retartl t'accompl1s- ctJntl1a1rus eL wut panllJutiurument , , h- é é • ~a co 1~1 miss 1?n poui .'1 !X 1 semaines, peut-être des m01s auraient noughts, suffit au commanaement au-
s .. 111011t ·•c- autr"" t1·avaux qu'tl avatt tl6» bombes Jou1·tltls t.le destruction. do Sainte-Sop ie sera am nag e en un tarif de 1 électnc1t~ .>ù rcumra .dans le été nécessaires avant de rétablir Io trich1en. Croyant quo so.1 projet tl'at-
~ u u "" • J. ardin où seront exposées les œuvres t , .. la semaine i>rocluuno 1 ,1 e:écuter. ::ioute111r que !'ans nu pllurra1t ot1·0 couran . t_ v • , • barrage et pendant. tout ce. temp• os taque du barrag11 d'Olranlo arnit M,• 

1 d d~tru1t alors <1u'au cours t.les tler111u- byzantines. Le prix .du charbon n.ayant pas sous-marins ennemis auraient pu dos- trahi et quo l'offensive d!'s canots tor-
Colto Lrillantu travertiéo et e gran ruo munœuues, les anons ennemis L'enseignement vané ~eputs le rlei:mer ll'lln~stre, la cendre et remonter les détroits d'O- pilleu1·s faisait purtiP d'un plau de con-

travatl clfoctué P• r 1" •Lifké• pendaiit uLawnt a1·nvos au dc.;;u; t.lu ctJtlù , · commission mainlH·ndra foi t ptoba- tranto sans rencontre1· d'obstacles. tre-attaque, il rt<solut tl'ahandonncr 
la nangation ont démontré une ·lot ville iauo êln•aptlrçuo,d1:;•11nulo,;qu'1ls L école! au villaie 

1 
. il. 

1 
blement le tarif actuel. . t' C'est uniquement t\ l'héroismo tl'un toute l'entreprise. C'est ainsi que fL1l 

Je pluo la P0" 11.Jilite tle parcounr a otJ1ent nar dus 11ua.r l3 Jtl fu1nJu a1·· l'no fermu-éco 0 sera attac we · a Les associa tons soul homme de Luigi ll1zzo. !!Ue le> édtée une mcncce "rave d1Js ddensl'S 
•ra11 Io \'Ote 111a1·1tune tlu ' orJ en une " 0 

• · • · 11·e· 1·e "o Buyuk!lere à l'mten t1on L é · d'h' 0· à la feuton'1a ' · d' " . g 1 t1l1c1ellu, stli·a1t laa·d prnuvu t!u nal\'<>Lu popu ". .· , 11 r union 1er s ir • . alliés durant d'éviter cotte grave c- alliées en Basse Adriat1<1uo. 
s~ulu saisoti et d'entruprontlru l'ex- ou t1·uno gro,;s101'" mco1nprehu11s1011 deLs onf~nts.èdu .. "lttlage .... ,

01
, •onceil La colouie allomamle de notre nllo faite navale. (d wivre) 

ploitatton cconomH1 uc tle~ .terr'.t~11:~s 1 a pep1111 re ue uyu• u u c · , t é . 1 - 1 1 d 1 b . 
tes plus elo1gnes situés sm le• 11\ es du a quesuon. t. ra de ·ormais son activité en vue ses r ume uer soir au oca u c u Après la destruction du li ieu, Hizzo 
tlu basBlll tlu i'oc an Arcttquu .. \. l'heuru Pour 4ue l'obus d'un canon, par-1 die I' ·"1 .. t'o l des var1éltls indi-1 «Teutonia• en une «assemblée de sym- avait été nommé capitaine de \ais-

1 '.·i,rnuu a uclator tout lH·u,; de 1 avion! e am" iota 1 1 pathie» pour la proviuco di; la San·e seau. La nuit du 9 au rO juin il pa-
<1u'tls est on peut dûjil ennsager a 11 faut tl~pi;nser bt!aucou.11 dt> temps ot 

1 

gèi\.ies. fi t 
1 

d. ·t , do cette dont les destinées seront fixées clan.s trouillait en Haule Adr<at1t1uo sur le i1uestlOll tl'u1tu ua\·igatlon u1lntorru1n- Il 1 tl r cet e e e lrec eut 
1 t du '"""""'"" 1Ja1 dUL'» .i ·J u11se . '. . • , . . , r _ 99 jours Il y eut une courte causerie ,lf,A.S. 15 en compagnie du M.A.S.11 

fi1L~e,r~\~~~~ 8,~~~~~e~~~ui~ 1~;o~;ot:;~~
1J:~ tl'un \llldl'Olt dutern11nu ~x1gu Lies ccn· s;;tio•t lbt~lu~n·~~~:~'~'.~f~1~1:~aJ'ai~- accompagnée de pr0Ject1ons. La réu- Aucune sortie onnemio u'était à pré­

bris ·-glaec'' et des. vap&urs spec1ale- tames de canons ot colltl du plu;10urs lc Idlnomen u1./ 1 N lttl . K . nion prit fin par le chant du •Horst voir car de bonne heure tians la lllU· 
ment conotruit,,ma1s pour tics nanres ent!ro1ts des nulliers du cdnous. suu, An"'.~ya, ev cat, • ' e aysert \\'esael Lied. tin6~ dos avious italiens avaient sur-
ordma!l'es charges llu marchandises. Les nations lus plus rtchos du ut Aukaia. Une exposition de nos tailleurs volt\ le port de Pola et reconnu les 

l'armi lus oxpctlitious art1q ues tiff<.;c- monde ne pOlllTawnt en dtspooer en L'Institut agronomique d'Ankara L'association des tailleurs organisera quatre tlreaduoughts à leura empla-
tuées tians le courant de celte ann~o, nomi.Jro •utllsant. L'umquo .arme ant•- Douze nouveaux professeurs allo- lQ mois prochain une exposition dans cemonts habituel. Mais ils avaient ét · 
011 peul en compter µJuswurs qui, ia- aenenne co.nsi.tu auiourd hui tians mands seront engagés cette année les salles du Péra-Palace. trompés par une ruse de guerre fort 
Jts, auratent fatt éµo4uo ctaus les ana- les mes.ures. u ~ront.lru, pout· la popu- pour enseigner à l'rnst1tut agronomi- Un bal y sera donné à cette occa- simple. L~ Viribus. Uuitis .et Io Prm: 
na!es Jes \Oyagusarcuques. De nos lall~n contiu "" t1augC1. . . <1uo d'Ankara. sion. Eiigr11 étaient partis la veille ut Jours 
Jours ces expemuons som. devenues :-;ous le rappelons eucorn une fois N . r Società Operaia ltallana di M. S. places d'ancrage avaint été occupées 
des faits habituels accomphs en vue le moyen le plus elucace et le µlus . ' . omma ion ' Les réunions tJe famille (matinées) par des bateaux camouflos de ma111oro 
t.le certuthe~ !ms prattques. Uela nu sùr rcs1Ju tians les musuros quu la 8ahh Zokt bey mspect~ur de 1 ou- habituelles commenceront le '9 octo- à figurer les deux dreadnoughts ab-

La vErrBriE de Pa~a bahçB 
011 a conslaté que le sable de l'o­

dinia, dans Io knza de <.'atalca, se prôtc 
au mwux à la fabrieal1on clu verro. Il 
sen·ira do matière première pour la 
verrerie de l'a~a b:th~e qui livrera ses 
produits au marrld dès Je début du 
i 1a11née µrochain1;. Uotto usino possê­
derera une machine aul'lmatique pro 
<luisant 20 i\ lj.UUU bouteilles par 1our. 

CIHE BARDY (Ex-6loria) 
veut pas dmi que leurs rtsultat• sownt populat!Oll prendra elle-mumo ums1 ~01gnement .est nommé directeur.· gé- bre. Los cartes de lréquo1llation sont sents. Grâce à co stratagème les 
ins1gmtiants ou de peu tl'uuportancu. quu dans les ~v1011s ot non tians lus néral. ct.o 1 ense1g,nement. supé11ou.r délivrées tous les soirs de 19 heures à deux premiers cuirassés se déf1lè- ~larcli ut Mürcreui 9 cl iu octobl'O 
Tout au contra1ro comme resultat gc- canons ot le" fusils. au m1n1stère de l mstructt01~ . publ.i- lO, au si!lge de la Sociott\. On est prié rent sans être vus ; mais los deux Représentation de la troupe 
11eral tics expcu1t10ns tle celle auu,ee, Baldr Ha.zlm 4uo. 11 est parti par le tram d hier sotr do présenter deux photos. autres devaient ôtre moius heu1·eux. 
nous a\'ons obtc11u des doune.,s t1 un {tlll Hakùniyeti Nilltye) 1 pour Ankara. Le Conseil. Donc le 1U juin ù 3 h. 15 .du .matin 
pnx oxcepuonnel, qui ont pernus t1 ..:· Rizzo et son compagnon bnqua1ent le 
rntlll)r plus en detau la voai manumu _. secteur au large cle l'remutla. Lo ca-

Les ailes étrangères not N.A. s. J 5 qui portait le capitainu tlu • · ortl. . 
1 

· 
.\nrcs un intervalle du .cinq ans le R1zzo et cinq hommes avait su H une 

" ct i1 • lat's dB passagB avarie ue machin~ qui t'avait 1orco à brtse-glaccs /\rtJSS/111! (commun ant ~i- HVIORS ang -
mm101f) a atteiltt pour la prcnHèru jeter l'ancre une demi-heure pour re-
fots 1•110 \\·raiwel ; 11 Y. a remplacé l'é- ;i. Istanbul parer tes dégâts. Sans ce retard les 

"' 1 U , deux canots se seraient trouvés plus 

Ba.111it Riza. 
"LBS BaisBr PBrdus,, 

(Hedefsiz Bueeler) 

JJ'André Birabeau 
(Trad. ~l. Feruclun) 

Déco1·s · par lu gronpe D. tiuipe Ut;s uncHHlti tuvernants ; i a b bl 
coutnbuu a construn e la statwn tl'hi- - au sud et auraient pro a ement man- L0s guichels sont ouvcrls tous los jou1·s 
\Crt1a"ll et o'eu eot rctournu tout en (~natrP av1ons-écol,•~, fai~ant partie • • • qué l'unique occasion qui devait so j ...... ..,.....,........,,..,,,..,,..-----~----"" 

~~.:~~1·;~1 i~::10~ 1,'1~1~:~:. 1 a~•~~ti. ~,~e~·'~t~i~,1~~ ~~r\:~·~,~~i~:11c~1i": 1~n~1~~,\~i~Ï"'~~ 1~~i','.~,~~~: f.~:~~-·~~e1~ vis~b~li:~~~aitb::~~l~~tn~~·ab~o~ 1 Les Musées 
m" ul.Jtenu l.Jcaueoupde üounces HClcll- du \' 1 ~ill<iiy. Lls oppari'll ont <1ui1tt • • , . · 11· ment bonne. - -
t 11 iues d'un grand pnx daus t:• partie rfrunment Lon rires l'our un iol tl'e· Le rapport du héros Nusùs des A11liq11ilës, Tcl1i11ili /\iosqu" 
"ClJtt•ntrwnaiu tle la mer tlo hara en- tutlt•s jus11u'ù Alep. · 't ,1111s·'" de /'A11cù•11 Orien/ 0 r Je raconterai ce qui su1v1 cu cm- •• 

\ 1 liruntant le texto même t u rnppor trc la Tenu du Fran~o1s-,foscph d la l'urmi leur i:•quipage 1gu. ,., nt qua- • - • 1 t 
Teiru du • uni. tri' !Iiudous et 1111' uslra 1u1. ,, 

J ·"S 11 ,. 1011s out rei•ris ]iJ!•r 111:\lin l1·11r • • ' • • • . . rédigé par r.izzo: 
L'o11crallull Ul' la Lénu dont les dé- ·• \'e s 3 )1 I 5 du matin alo1·s <1ue 

roi 1 llh. :J1J lis att<'rriro11t >1 l•:bld~ehir " r · • 
l1uts ou rapporwnt il l'a1111,·u pas.c•u a "l :\ Konia. je mo trouvaio 11 6 q2 milles tle. Lutos-
cto co1,tlunu l.Jnll:t11111klll. l'n uou\'l'au , • trak, j'aperçus. un nuagu de lumce à 
groupu tlo na\u·cs du conunerco !•sl --~-- 1 t . • I tribord et droit t1eva1~~· Ayant. tle.s 
tllll'U tlaus l'ewlJouchuro titi la Lt':ta ; La nationalité turquE n ES . ' • ' ' raisons Je croire que J arn1s ete SI· 
tls y ont tled1argé leurs marl'ha11d1seo • t gnalé pendant ma patrouille par lus 
el SCll •OllL ltllOUrncs, qucl11ues-u11. accordÉB qu'à bon ESCIBn - sentinelles de l'îlé cle Uruiza Jtl sup-
avant allt·lnt la mer do .Kara, d'autres . Ill ·que les fumées l'rovenaient du • · li , _ ..... • • • • . . posai 
a 1 am !h'JÙ 1101tté ce e-ct et s avau~aut contre-torpilleurs partis de l'ile de 
\Ctb les ri\ es tle t'Europu. Ltl bnse- Les demantlcs de d1angl·mcnt tic• Lussino pour m'attaquer et me couler. 
glat·co l\owsa110/la tran•portô une µar- nationalit<' et de religion ont seusible- Comme l'aube approl'hair,j'ostimai peu 
Lio tics uxplornteurs tle terrains µetro- ment augment& Cl s d1'r11icrs te.mps. - indigué de tenter la fuite, ma JHUS 

hfères nu cap ."onivik, inacessible aux l.'•te e1H1w'le a étabh que plus!l'urs , • I grande vitesse no. d.épassa11t, p~s 
bùtuncnts toute l'annee passée; celte t'•trang!•rs ont recours à cc moyen pour vingt nœuds, Je décidm donc d a.lla-
tntVH•,·e a élu accomphe par le Rous- se soustraire aux tlispos1t1011sde ln 101 , quor en profuant de eu quo la lumwre 
,,111011 anc le plus grantl succh. sur les ppllts métiers.Ortlre a Né don- 1 etait encorti mcertauw. 

Le lJrioe-glaccs S1biri11ko// e:;t par- n6 aux dl-partcmeuts intéressés tle nP uDans celle intention je mis le cours 
\t•11u jusqu'au t·ap Tchehou.kme et a pas donnor suite ù CPS demandes sans sur l'ennemi tout en marchant à faible 
ded1arge uaus un laps do temps exces- avoir procédé au préalablo à une en- vitesse pour ne pas être trahi p~r u.11 
s1rnme11t court les matériaux nticos· !!Ul>te minutieuse. sillage d'écume. En approchant JO vis 
bau·cs pour la construction d'une sta- ~/2r-- quo je m'éta:s trompé. La fumue pro-
twn poia1ro et d'un obstirvatoire géo- LB rBtour a' Part's dB M LBbrun venait de deux grands cuirass6s pro-
phys111ue. Le brise-glaces N11/yg11111e a • tégés par une flotille de 8 ou tU tor-
111uo à c'011duu·u les nanres des oxp~- Paris, 6 _ Le président Lebrun, ren-1 pilleurs. Je résolus de lanc.er mes to1'-
tlit1ons tle la mc1· de Kara et de la trant du sa villégiature, est revenu pille~ les moins Join possible et mu 
Lénu et à coustruirn une station sur le hier ;1 Pans. 1 taufilait droit entro les deux torptl-
cap :,torlikoff. leurs de tête à tribord des cuirassés. 

L" réseau des stations polaires a particulièrement réussi~: iS b:Himents, _Que de médecins. La ville en est pleine... . , Pour éviter le deuxième torpilleur, je 
augmenté de deux fois et demie tJepui,; parmi 1e .. 1uels 25 sont etrangers Y ont -Peut-ètre, quand ils constitueront deux seuls la population d !sfanbul, dus augmenter ma vitesse de 9 à IL' 
I932, ayant atteint .;u unités. pris part cette année, gu id os par le y en aura-t-il un ou d•ux qui se décideront d se transférer en .A11alo/1el nœuds. 

1:expcd1tio11 tle la mer de Kara a été brise glaces Yermak. (Dusln d• C•m«I N•dir Il l'J.kfAlll) 
• 

ouverts tous les jou1·s, saur le martli, 
do 10 à 17 h. Les vontlrotli~ de I3 à 17 

heures. Pnx d'entrée: IO l'trs pour 
chaque sertiou 
- - -

Nusée du pnlms de Topk11pou 
et /~ 7 n!sor : 

ouverts tous les jour~ do i3 :1 17 h. 
sauf les mercn:dis et sametlis. Prix 
d'entrée : 50 Pts. pour chaquo section 

,11usée des 11rts turcs et 11111s11/111ans 
11 Sul<yma11ié : 

ouvNt tous les jours sauf les lund:.i' 
Les vendrl'tlis ù partir do 13 h. 

Prix tl'c11 tr~o : l'ts 10 

Nusée tk Yedi-Koule : 
ouvert tous lt•s jours do IO ù 17 h. 

P1·1x d'entrée l'ts 10 

,If usée de /'tln11ée (Sa mie lré11el 
ouvert tous les jour•, 8'.lU! le,; mardis 

de 1u ù r7 heures 

Mus<'e de la Narine 
ou\'ert tous les jours, sauf les ''endredis 
de 10 ù 12 heures et de 2 ù 4 heures 

Les ma11uscr11s 

t{as resritkes. 

11011 mseres ne son/ 
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(Cours de clôture) 

attacha ù son cou une belle fa veau ro- ce qu'il était devenu ... Toutefois, en 
se, puis, aprt-s avoir mille fois ramer- explorant les lieux, la désolée •'énettc 
rié Bisriuel Bordille, elle s'en fut pro- finit par découvrir le ruban rose qui 
mener le grar·ieux animal dans tout avait en\'eloppé le cou du cher dis-
Saint-~lichel. paru. 

Tous les malins, pendant que misé 
Darbon préparait le repas des valets 
Pl que son mari conduisait les hom­
mes au tra1·ail, .\énette emmenait l'a­
gneau dans le vidage. La docilité de 
lu bonne bi'tc \'Uldit à la fillette bien 
des compliment~. A la longue, l'a­
gneau <le1·i11t inséparable de Nénette. 

- ,J'aurai au n1oins un souvenir de 
lui ! dit-elle en sanglotant. 

I SCABDALES HOMAIBS I 
signé le 4 juillet 1934. Cette conven­
tion conclue pour une durée de 6 mois 
s'est révélée avantageuse pour les 
deux pays. 

La récolte des noisettes 

F.~l l'lll':'iT~ 
l 11t+·r it>u,. H7 
Erg:111i 1H:l3 
t'ni[U J't' 1 

97. 
29.1!; 

OBLH1ATIOX~ 

tJunis 17. 
B. H!"pri•scntatif 49.75 

I.e chagrin de l'enfant fut immense, 
mais le temps finit par l'apaiser. X'esl­
il pas le maitre de tout'! Lorsqu'on 
interroge parfois Nénette sur sa mésa­
venture, la jeune, belle et riche masire 
qu'elle est aujourd'hui vous répond -
après une larme essuyée en cachette : 

VIE ECONOMIQUE st FINANCIERE 
A la suite d'un malaclie qui attaqua 

les noisettiers dans la région de Itize, 
la récolte des noisettes a été défici­
taire cette année. 

Depuis le premier août jusqu'à fin 
septembre on n'a export6 du port do 
Hizo que 5000 kilos de noisettes. Ana.tolu 1-11 ;G.15 

" 

Il 
li ( 

28.11.i Annùolu llr 47.75 
2H.ltl 

ACTIONS 
-.-- Il suivait partout sa maitresse, et, 

pour puu qu'ellP s'attardât dans les 
!0.2" logis ou sa mère l'envoyait faire une 

commission, c'étaient des belements 
de détresse ù fendre l'âme. Lorsque 

- Que voulez-vous ! c'était la des­
tinée de Michel. Et puis, ces pauvres 
gens avaient grand'faim ! 

PhysionomiB hBbdomadairB du marché d'Istanbul Le kilo des noisettes non décorti­
quées est vendu à 15 pts. 

Do la n. T- b8. 
lt Bank. Norni. 10.­
A.u porteur 10. -
Porteur dP fnnrl 105 
'fra1u,,,·a v 32 _ 
Ana<lolu. ~7:45 
Chirkl'!·liRyri(• 15.50 
llégie · 2.2S 

'l'êl~pbnne 

Bomonti 
Dercos 
Cin1ents 
lttihat tlay. 
Cbark day. 
Balia-Karaidin 

• Matières premières 
industrielles :~:- reparaissait l'enfant, ces bêlements de- LE B.OI DE LA CHA.NSON 

13_25 venaient "' joyeux et reconnaissants .llohuir: La stagnation du marché, 
que toutes los jeuues filles du pays HErbErt Ernst 6roh 1 annoncée dans notre chronique de la 0·

85 
enviaient son agneau à :\'énette. semaine dernière a cessé dès mardi 

1~5 • 
Droguerie Cent. 4 • • chantera bientôt au Cin6 dernier par la reprise des comman-

Un matin -peu :iprès la foire de la des. Ce jour-là 30.000 tonnes, mar-
Saint-Jacques, les habitants de Saint- SUMER (EX-DrfiSfik) chanclises Kastamuni, ont été vendues 
~lichel-des-Hoses \'irent s'arrêter, du do mi\me que 5 tonnes de marchan-

CHEQlJ'ES 

Paris 
Lonùri•s 
licw-Yurk 
llruxl•ll+'!-1 
Mil an 
Athl!nrs 
llC'.'n{~vc 

A1nstt\1·1lnn1 
~11rin 

12.0:1. 

fi0.05.-

Prague 
\'iC'nne 
l\(a(lriil 

3A0.2!.i Berlin 
H.27.75 Belgrade 

83.38.25 \'arso\•ie 
~.43.G8 Budape>t 
1,17.25 Bucarest 

Gti.f>7.!l0 i ~loscou 

19.01.75 eôlé de la grande olivenue des frères dan• : dises Xev~ehir. On a côté au kilo les 
4.2G.2o Artauf, une branlante et lamentable MELODIE i\MOUR premières de68,75 pt;.à ï0,25 pls,et les 
5.02.4:1 roulotte, que trainait u11 âne efflan- DE L'H seconds :l 66 prts. Depuis 1930 le mar-
1.97.Gl qué, souffreleux et maigl'0 à faire. ché d'Istanbul n'avait jamais atteint 

34.GG.75 peur. Suivaient à pied deux enfants le film que vous verraz une, dem< ces cours. . 
4.19.45 en guenilles, leur piH'u et leur mère,- Cette hausse provient des grandi 
3.27.82 tout~une famille de boltllmiens auxyeux et trois fois _. I ff é !'Ali L 

79.56.liO luisants, aux dents de loup se donnant .. ~,, ..... iiii,.,iiiôiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii._""" ac rnts e octu •s par emagne_ es 
" - achétours allemands, en vue de s'as-

10.89.50 comme tondeurs de mules, rétameurs •••••••••••••••a surer tous les stocks de mohair, ma-
de casseroles, raccommodeurs de faïen- JEUNESSE .. BEA.lJ'TE .. AMOlJ'B... jorcnt les prix offerts par IE'R Russes. 
ce, et diseurs de bonne aventure pour sont les trois CHARMES de Les Soviets tout en ayant consenti 

DEVISES (Ventes) 

Pbt~. 

20 l'. fr11n1;nls 11.i9.--
l 8t1•rtling Cil?. 
1 Dollar 

20 LircttC's 
20 P. il<•lge' 
20 Dralunes 
20 F. S11i:-1s11 
2o Levu 
20 C. 'fchè•1ue~ 

1 Florin 

CONTE 

125.-
214.-
115.-
24.-

808.-
23. 
98.-
83. 

DU 

Psts. 
J Schilling A. 23.-
1 Pesetas 18.-
1 ~!ark 49.~ 

1 Zloti 20.50 
~>o Lei 18.-
20 Dinar 53. 

1 'J'chernovitch -.-
1 Ltq. Or 9.2li 
1 Mé<ljidié 0.36.60 
Bank note 2.40 

BEYOGLU 

Né nette 
_......_,........_~,...._ 

l'ar ,J.\Cl-lllES FHONTON 

peu qu'on consentit à entendre le cha- RHO à une augmentation de 8 °.Io sur Jeurs 
pelet de Jours pittoresques professions. ff i\MDN NOVi\ anciens prix ne peuvent soutenir la 
Mais le.; règlements de police campa- H H concurence des Allemands. C'est du 
gnarde sont sé\'ères. Et Saint-~lichel reste cPtte concurence qui a fait 
qui peine, laboure, sème et récolw tou~ dans: 

LE BEL ETunlnHT Pnregistrer à nos cours une hausse 
te l'année, les jours de neige aussi bien de 30 % relativement à ceux des deux 
que les jours de soleil, n'aime pas les ctorniers mois. Dans ces conditions la 
rôdeurs de grands chemins. Le maire tendance à la hausse et toui'ours main-
l'ordonnance munim11aJe â la main et' le film charmant que pr6sen-

,.. tera le tenue. Les demandes allemandes, con-
l'écharpe tricolore à la ceinture, signi- centr6es au début sur les marchan-
lia donc aux romanichels qu'il leur per- M E LE K dises cle Konya et de Kastamuni sont 
mettait seu'oment un séjour de quel- h • étendues maintenant :l. toutes les t1ua-
ques heures; A la nmt, la roulotte, son ,a partir dE mErcrEdi soir proc am ..... lités. Nos exportations de mohair ont 
contenu et 1 âne auraient à déguerpir w dt<passé ,955 tonnes depuis le commen-
pour aller chercher fortune ailleurs. . r 1 
Et ce. maire, à cheval sur le règlciuenl ~ _ rtf cement dc la saison. .es c iargements 

_rvous ne croirez paa à tout ce que de la dernière semaine se montent ù n'était autre que le charitable 111as1er n 1 kï 
de Tourdière. vous entendrez sans avoir vu le 24 r ·1 os. 

Son écharpe à peine enlevée, maître miracle des films : 1 Laine: L~ marché de la laine est 
IIonor6 out comme un remords. li du- J, 'HO ~·fi'.(f~ plus animé que celui du mohair. On 
manda. à sa femme si on ne pourrait ~ ._f. LY. ~ a coté au kilo : 

Naint-~li<'ltel·des-Hosos, dont le nom pas faire place aux. bohémiens dans Atïon Karahisar, produit fin 59 pts. 
exhale, rion qu'à le prononcer, un la salle commune, à l'heure du' rnpas. j 1'.l \TJ SJ BJ E '5 paras. 
suave parfum, est situé en Pro1·ence. - Plus souvent! O[t us-tu Ja LL<le 1' ~ 1 Bulvadin, Pulatli, .\nkara produit 
<lan" une gorge des Alpines. Par là Honoré? l'our qu'il mJ manque euco: gros SS. 57 pts. 
P~ssont, chaque année, les bergers re des couverts <l'argent et ctes chan- (parlant français} Sivas 50 pts. 
;1u1 n1ùnent paitre leurs moutons dans deliers de cuivre, comme l'an dernicr Ci"ne' I p E K Erzerum 58 pts. 20 paras. 
a Crau. pendant ton voyage ù Arles, lorsqu~ a.u 1 Les opérations ci-après ont été en-

Cortaine année, Bisquet Bordille, le pour plaire ù Nonette, j'eus la faibles- Jt-·---•iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiïiiii"' registrées à la bourse d'Istanbul: 
!>lus rut~ ]Hllre du Lybt'ron, fut sur- se de faire manger ici nne douzaine \'ente de 417ï43 kilos laine de Thra-
P1·1s par un mal&ncontreux orage pen- de ces vagabonds! Ji'ég1ise du Dodécanèse ce; 513349 kilos laine d'Anatolie, char-
u,ant <1u'1l poussait s~s bêtes vers la 1 . - D'abord, objecta maître Honoré, devi·ent autocéphale gement 202 tonnes. 
l:rau. Exposer ses moulons ù la ra- ils ne sont que quatre. (~uant à l'âne, Depuis Je commencement de la nou· 
~e des éléments, il fallait d'autant on pourrait le mettre à l'écurie... 1 Pl l'i · · 11 doxes des iles voile saison 2530 tonne~ de laine ont 
'~?ins y ~on~or •{tte la nuit allait vê- - ~1erc1 ! pour que ce pelé. ce ga- ,es m ro~o 1 eso_~ 10iro~t roch · été l'hargées à destination des pays 
111 ùe lt•ncbres les champs et les rou- Jeux, reiette sur 11os chevaux toutes du Dod~cai~es~ se reun P 

1
, al· étrangers. 

les. 1.t• plus simple ~tait de daman- les mouches qui piquent ses flancs ! nem~nt a Syuu ~ 11 _synode, avec as- Tout porte à espérer que nm: stocks 
•Ier l'ho,;pitalité à quelque fermier ,Je te pré\'iens que Je vais former la sen~iment <les auto~ités,_ pour procla- de mohair et tle laine seront com­
~1'0111patissant. Biquet, bien enveloppé barrière .• Je ne 1·uux pas de Cù mon-J ~ietD ad~t.océihale .1 ~gl~~~/oor~~?-~0d~~ piètement épuisés avant la fin de la 

e 8a µrosse houppelande en drap de-lù dans notre mas. ~ u 0 ec~n • 0, qui. e '' ai saiiron. · 
d'Aix, conr1a le trou11eau à son chien Honoré Dari.Jou se co11te11ta de fa1'ro JÙ délachoe du patriarcat du Phanar. .- ~ Poils de cflèvre: ~[arché peu animé. 
~t, tout 011 rtkita11t l'oraison de Saint portor aux bolulmie11" quatre écuelles ~--- ~ La poil de chèvre a été coté la dcr-

Ulie11 •1ui a tiré tant tle voyageurs de soupu et une poignée de foin pour Banca &ommBrcialB ltaliana nii)ro semaine 43 pts. au kilo. Char-
lie puino, il se tlirigoa vara le •mas» le baudet ... Ne11~tte avait tout entendu. gement à destination des pays 6tran 
~o_la Tourdiôro, le plus opulent de Elle. bourra ses poches tle calissons, Capital entièrement versé et rcserm gPrs l;,5oo kilos. 
~a1111-M1l'lrnl-dus-Roses, et frappa la de f1gue.s et d'amandes et, sans rien 3 9 
l>orte ù gra11ds cou1B de bàton. dtre, sutvie do son agneau, alla porter Lit. 844.244.49 . 5 Opium : Les opfü'ations sur l'opium 

-o- 6tant soumii;es au monopole tant on 
L'huis finit par céder sous cet ap- le tout aux roma111chels. Il faut croire Direction Centrale MILAN Turquie que dans les autre pays au-

fie( de dtltresse. Un battant s'ouvl'it, que l'errante famille n'avait pas mangé Filiales dans toutel'ITALIE,ISTANllUL cune opération n'est plus enregistrée 
[>ar où 80 montra la face \'ermeille, ctepu1s longtemps, car elle eogloutil SMYRNE, LONDRES à la Burse. La situation du marché de 
Otais un peu méfiante, de maître Ho- tout en uu clm d'œil. NEW-YORK dé . 
lloré Darbon, l'heureux propriétaire Comme elle regagnait tristement la Créations à !'Etranger l'opium devra être connue sorma1s 
tlu «mas>. matson paterncllo. sur un simple re- Banca Commerciale ltnlianu (Franco): à la lecture des communiqués de l'ad-

d d Paris, Marseille, Nice, Menton, Can- ministration du monopole de l'opium. .-Comnwnt' s'é(•ria-t-il, c'est un gar u chef de la tribu, un des petits nes, Monaco, Tolosa, Beaulieu, Monte 
l>ati·e, un simple meneur de bêtes, qui vagadonils s'attacha aux pas de la pi- Carlo, Juan-le-Pins, Ca•ablanca (MD-
!~it un tel vacarme à pareille h&ure? toyable enfant. . roc). 
~I l qu'y a-t-il pour ton service, mon - L1 bel agnô qu'amis. là, mamsel- Banca Commerciale ltaliana e Bulgara, 
'el ami ? Io ! Lt bel agnô ! ,J'ons pomt vu son Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 
. -Peu et beaucOUJl. ,T'ai là cent pareil... Banca Commerciale ltaliaua e Green, 

\·1 L Athènes, Caralla, Le Pirée, Snlon14ue 
1 llgt moutons ~ous le déluga et le .9 , b_ohémien, malgré sa ~nisère, Banca Commerciale Italiana e Rumaua. 
~lll1errc, et., si \'Olre toit ne les abrt- ~.vatt 1 au· doux et mnocent. ~énette Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Con•-

Cette nnit, j'aurai des manquants l111terrogca >Ur sa douloureuse axis- tanza, Cluj, Ualatz, Temiscara, Snbiu 
Ue1nai11 quand il faudra repartir. lence. H eclata, on lar111es, les jours Banca Commerciale Italiana per l'Egit 

1 -Il suffit compèi·e. Amène-moi ta sans pam, quand la tonte des mules et to, Alexandrie, Le Caire, Demanour 
'ande. ~ron' étable est assez vaste la bonnu a1e11ture n'oat rien donné, Mau•ourab. etc. r,1o_ur loger tous les moutons, les la colère ~u. pill'(', le désespo!'. de la B•~:-~~~~'.ierciale ltaliaua Trust Cy 

tl llcns Pt les bergers qui vagabon- more, le jeune prolongé de ] ane, l'af- Banca Commerciale ltaliana Trust Cy 
"Ill par les chemins de Provence. Et freux état de la roulotte (une roue à Booton. 

:J°•nn10 ta fi"'ure me re1•1e11t tu vien- 1·e111placer, \'Oyez-vous, ça coùte cher!) Banca Commerciale ltaliana Trust Cy 
"as soupe/'avec ma familte et mes sans oublier 111 les angoissantes ran- Phylndclphia. 

l!cns. ctonn(>cs par monts et par vaux, do Af!ilistions ii !'Etranger 
Ili Hisquet so confondit en remercie- fou·e en ma1d1é 11i les appar_ilions d~ Banca della Svizzera Italiaua: Lugano, 
a 0nt8, Il ]IOU>SU brebis, moutons, garde cha111pOLl'd forçant Je triste éqm- ~~:!~~ona, Chiasso, Locarno, ~len-
t l!n~aux ot ch en dans l'étable. Après page :l répartir tùut de suite ... Et cette 
.IUoi, tl'un Jl!l8 alerte, ravi d'une telle navrante odybsée brisa le cœur de 
~llbai1w, 11 alla s'asseoir à la table Nénette. 

1,~ fa11111le ... l•:t c'est ainsi . ainsi qu'un En sa_ qL1alité de fille_tte ,cossue, ell~ 
l\\Uvro p'1tre fit connaissance ave_c possédait une tirelire ou gitaient envi­
a ~ 11ette Dardon. la fillette de la mai- ron dix francs. Co111me ce Io1ueteux, 
0 n_. mal peigné, m'lntrait tout de même une 

~ 11:\ùul'lto n'avait que dix ans, mais J jolie frunousso, Nénette songea que 

Banque Française et Italienne pour J'A-
1nerique du Sud. 

(~11 France) Paris. 
(en Argentine) Buenos-Ayres, Ro­
t-ario de Snnta-1',é. 
(en Brésil) Sao-l'aolo, Rio-de-Ja­
neiro, ::.iantos, Hahia, Cutirybn, 
1>orto Alegre, Rio Grande, Recife 
(Pernambuco) 
{en Chile) Santiago, Valparn1so 
(en Uoloutnbia) liogota, Haran­
c1uilla. 

Céréales 

Orges : ~larché animé. On 
kilo : 

a coté au 

Orge de fourrage 
Orge de brasserie 

pts. 3.54 
" 3.69 

De la première qualité ont été ven­
dus 2.695.285 kilos, de la St>conde 
i.qü.Ouu kilos. Nos lecteurs en com­
parant les cours enregistrés la semaine 
dernière dans ces colonnes constate· 

1 ront une !~gère hausse des cours de 
l'orge. 

Contre 1830 tonnes d'orge chargées 
à destination des pays étrangers les 
arrivages n'ont attemt qne 1685 tonnes 
dans Je coul'ant de la semame der­
nière. Stock actuel : 1330 tonnes. 

Blé. - Cours st11tionnaires. Op~ra­
Lions pratiqu6es à la Bourse la se­
maine dernière : 

Vente do 32.360.000 kilos de blé ten­
dre au cours ct~ plS-4.40, l.0;9 433 kilos 
de blé dur au cours do pts. 4.77, 3ï·UOU 
kilos de blé roux au cours de pts. 3.99. 
Arrivage hebdomadaire 4746 tonnes. 
Aucun chargement à destmalion dea 
pays étangors. 

Etranger Le marché des diamants 
et des perles 

Les coun dei bijoux, on Je sait, La récolte des fourrages 
sont en baisse continue depuis l'éclo- en Bulgarie 
sion de la crise économique. Cette année la recolle des fourra-

La cause principale de cette baisse ges enBulgarie ei;t très peu abondaute. 
était sans <Ioule la crtse elle-mtlme. Aussi Je Commissariat genéral do J'ap­
Mais la découverte de nouveaux ftlons provisionnement a-t-tl pubhd un ar­
diamantiCiJres dans les mines de cui- rülé par lequel 11 ex1go que le lour­
vre d'Afrique contribua certainement rage récollu scit tenu dans des en­
ù cette dépréciaiion. En ce qui con- droits tl'où l'on pourm lamlemcnt lu 
cerne la perle, les prix ont aussi baissé' transporter pour le fa11·e consommer 
pour la même raison; la pêche s'étant par le bétail durant l'Juver. En at­
mtensifiée et généralisée. tendant le lJéta1l devra se nourrir dans 

Cependant, on enregistre depuis peu les pâturages durant l'automne. On 
une amélioration sensible des coJrs devra dès a present ut1ltser le trarait 
des bijoux. Cette amélioration sorait dos JH'Ostata1res pour faucher tout lu 
due aux demandes croi:isantes de fourrage des montagnes et preparn1· 
pierres précieuses par les marchés dans le mème but de la \'ei-duro dans 
allemands. los fortits. Les soldats do t'arm~o so-

Les beaux brillanlit d'un poids su- ront employas dans te mùmu uut. Là 
périeur à 3 carats valent de 4Uù à 45ù où l'on culttve Je rtz en Bulgarie, s;i 
ltv1·e11 le carat, tandis que les porhls. pa1llo devra etre ernployue pour ta 
ont haussé de 10 à 50 livres Je cnuskaJ., noun·iture du boitait, c..ir olle est tt'ù> 
(le poids d'un gramme et demi). nou1T1ssante. 

.Nos rapports avec la Grèce Deux pont ~ trappes éi~ctriq~ 
Un rapport sur les relations com- a An_vers 

mercialos entre les deux pays est Pour les grands travaux d'oxtonsion 
Maboré par l'office turco-grec. IL sera du port d'Anvers, la lJtJmag a Jourm 
présente aux délégués des deux pays deux ponts à trappes <l'une largeur 
qui entameront prochainement à An- d'ouverture de 35 mùtres, dont t'ou­
kara des négociations poul' la signa- Ltllugo. ulocti;1que a "~~ tal.mquti par 
ture d'u11e nouvelle convention com- les us111es ::>•~mens. lous les mouve-
merciale. ments, am•i que lus signaux et bar-

L't avec l Yo l ·e rwres, sont uirigcls de Ja cal.Jme du ... ~ a _ugos av1 gardien, se trouvant à cùttl du pont, 
On constate nne reprt_su importante L'ouverture ut Ja fermeturu du pont 

(~es échang~s c?mrnerciaux entl'e _la 

1 

dans des condttions 1uoyonnes tlll 
'Iur~me _et _la îoui;:oslavte à la suite \'Ont durent seulement à pou JH"Ù$ unu 
de 1 apphcatton du tratté de commerce minute. 

MOUVEMENT MARITIME 
' ....... ..... 

LLOYD TBIESTINO 
Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 

+---·---
DEPARTS 

LLOYD SORIA. EXPRESS 
le .i>aqueùot-poste.ùe luxe IIELOe.\~ partira )!art.li 9 octoh, àlO h. pré<·i~e pour 

Le ,P1rét}~. Rh~e~. Lin1a~sol, I:a1 na1..·a, Ja[~a, ll~ffa, Bt.rrouth, .\.lexau41I"i<', ~iraC"U:"t~, . ·3• 
pl_es C't (ren~~- Le_ b.atea~ partira des quais de <.aJnta . .:\lê1ne s~rvice que ilan~ Jl·~ irr·tnd~ 
bolets. Ser""'" med1cal a bord. D ' · 

Bl:LG.\RIA, ,partira 1nercrelli lOoet. à 17 h, pour Bourgas, Varna. Con1>tantza SouHntt 
Galatz, et Bralla, · • ' 

C~_Ll{.), pnrtira n1ercre~i 10 octobre, à 18 h, pour Le Pir~e, Xaµlea, :\IRrituille 
et (rrnes. Le bateau partira des quai~ de Oalata . 

LLOYD EXPRESS 
Le pu9ucbo_t·p<?i:;.te ,de. luxe 1;~~'EHE partira le ,Jcutli 11 01•to. à 10 h. pr\i,·i~l':-< ptlur 
l .. C' Ptrt!c1 Br1n<i1s1, \en1se et lr1este. Le l>at~uu partira des quais de f~ulata. S»r\·ic.• 
co1nn1e <Jans les i!{ranùs hôtels. Ser\;ce 111~ù1cul à bord. 

Pi\LELTIXA, partira Jeudi 11 oct. à 17 heures pour B(lt1rcra~ rarn:i C\>n~tantz·1 
NovorossJsk, llutoum, Trébi:t:onde et Sarnsoun. e ' . 1 

. ' •. ' 

l' !llrlaA~,B\,. Pd~r~ir1~ \'endreùi .12 oct. à 14 heurf's pour :\l~lelin, Sn1yrne le Pin~e 
n .. , r1n Hu, en1se et Trieste. ' 1 ----Scr\·ice coin biné a\·ec les luxueux pa11ucl>ot!\ de la SO<'iétt.~ ITALI.\:\.\ et Cosuli~h l.inc. 

Sauf variations ou retards pour lesquels la co1npag111e ne peut pa~ être tenue rc~i}()n­
•nble. 

La Compagnie délivre des ùillets directs pour tons IC':o. port~ <lu :Xord Sud et Cen­
tre d'Amérique, pour l'Australie la Xou\'ellc /;élande et l'Extr~mc-Orient.' 

LnC01npagnic délivre des bi1lets mixtes pour le parcours 1nariti1ne-tcrrestrc I~tanUul· 
Paris et Istanbul-Londres. Elle déli\•re aus1:1i les hillets <le l'Aero Espres1:10 Jtaliana pour 
Le Pirée, Alhèneti, llrindisi. 

Pou_r ~us rens~igne1n~nts s'adresser à 1'1\gencc (h~nt>ralc du Lloyd Trit~stino, Mer· 
kez R1htun Han, Galata. fel. 771-4878 et à son Bureau de J>Jra, Galata-Sérai, Tél. J.!l:lïO. 

Compagnia 6EnovEsE diNavigazionE aVaporE5.D. 
Servloe spécial de Trébizonde, Samsoun In6bolou et Istanbul directement 

pour : V A.LENOE et BARCELONE 

D6parta prochains pour: NA.PLES,VA.LENCE, BARCELONE, l!ttAB.SEILLE 
GENES, SAVONA, LIVOlJ'B.?l'J.:, MESSINE et CATANE 

•ts CAPO ARl!A le 16 octobre 
•1• CAPO PINO le 30 octobre 
. I• CAPO FARO le 13 novembre 

D6parteproohalna directement pour BOlJ'BGA.S, VARNA, CONSTA.NTZA, 
GA.LA.TZ etBRA.ILA 

•t• CAPO PINO le l< octolJre 
sis CAPO FARO vers le 28 octohi·e 
sis CAPO AR~lA le 11 llO\'etnbrc 

. Billets ~e pas~age en cias:e ,tinhtU·:! à prix rd·luiti d:\n..; cihin•'s extérieures à let 2 
hts, nourrnure, vin et eau nunerale y co1npri::1. 

Conni:iissen1ents directs pour \' \1nt>rique tin Xor.I, Centrale et du !"u.1 t't pour 
l'AuHtrahe. la~ <-tait un prodige d'intelligence. A sou argent ferait bien des heureux. -

tle !!rand joie do son père, des, v~lets "\_'tJst-ue pas, Michel~" demanda-t-elle 
Io 0 harrno el des cueilleurs d ohves, nat\'Omont à son agneau, lequel, pen-
1' Us occupés à dérnrer :l belles dents da~tt Io récit du pettt vagabond, n'avait 
i.

0?.0 rant ragoût aux tomates, _elle in- pomt cessé de brouter au pied d'un 
li~ 1 Ogea Bi~quN sur son mélter. Le arbre. 
uai!!er, entre deux bouché~s, répoi:i- • Au reste, I~ jou~ de l'anniversaire.de 
% 1 lant bien que mal, puis se d1sa1t Nénetle apptochatt, et elle sava1t bten 
~es le \'in ot la cuisine de son maître que ses parents regarniraient la tire-
l'o Valaient point ceux du 11masu de la hre. . 
•iu·~{d•bre. Aussi, le lendemain, après Avec l'aduurablo candeur de son âge 
~" 1 eut sifrlé ses bi'tes. histoire de Nénette con!ia la garde de )liche! à 
cl'0! 11 ~tt1·e on route, il prit sur lui son nouvel ami. _Hapidement, elle ren­
ai 1)r1r i\ Nénettc un joli petit agneau, tra au mas, sourit à sa mèrn, courut ù 
•llr '~n rriso ot coquet d'allure~ qu'il sa cha1~1brette, éventra _le mignon ~on­
l't'o ait pu figurer dans une fote pa- neau d argile, d'où sortirent une pièce 
hit ~~le, CPl!e-lù mt'me où le curé bé- d'or et quelque menue monnaie. _IJn 
liou '-s troupeaux et souhaite aux la- 1-ra1 trésor, capable, pendant au moms 
t.. reurs honne et abondante récol- huit jours, de donner un peu de pitan-

t~n Uruguay) llonte\•idel). 
Banca Ungaro-Jt.aliana., Budapest, llnt­

vnn, riltskolc, !\fako, Kor1ned, Orosha­
za, ~zege<l. etc. 

Banco 1t.aliano (en Equateur) Gaynquil1 
Man ta. 

Bauco ltaliano (en Pérou) Lin1a, Are­
quipa, Callao, Cuzco, 'J'rujillo, Toana, 
•llotiien<lo, Uh1clayo, Ica, l)iura, Puno, 
Clun(.'ha Alta. 

Nille!. - La récolte du millet n'a 
guère répondu cette année aux pr~-, 
visions optimistes. Les arrivage~ au 
cours de ln semaine dernière ont été 
insignifiants. On a enregii;tré à la 
Bourse d'Istanbul la vente de lS ton· 
nes de millet au cours de 10 pto. 

Le millet, il y a deux ans avait baissé 
jusqu'à ·I pts. 

Pour plus amples renseigneu1ents s'nclrt~sser aux . \ ~ent~-Gl'inéraux, L.\STEH SIL· 
BE~MANN et Co. Ualata llovaghiinian han. Ti!l~ph. 4t•.lt7 -4.t.6.tf), aux Coinpagni:~s tl~s 
\\'AGONS~LI'fS-cqq_K Péra et GaJata, au Bur~au Je voyng~s X.\'f r.~. Pér:t (fél~ph. 
~..i9J1) et Galata (Teleph. 44514) et aux BurPA.ux ile voyag~s -.ITA·, Tt!lt!phuno 13.il:!· 

FBA.TELLI SPEBCO 
~---

Galata, 6ème Vakuf Han (Ex·Arabian Han) Ier Etage Téléph. 44792 Galata 

~a;.~lais que dira ton maître, mon 
&'il ~o, demanda l'homme du 11mas., 

_ ~nque une tête à son troupeau ? 
r~PI_. ayez cm·c. ,Je me charge de tout, 
a~ 11

1 '1Ua Io reconnai8sant berger. Un 
1:o11:;u. voyez-vous, ~a ne tire pas à 

li! '1Uenl'e. 
''ellipallut en passer pas lit Nénette 

ara tout de suite de l'agneau. 

ce à l'affamée roulotte. Mais lorsque, 
le sourtre du triomphe sur les lèvres, 
Nénette reparut tians l'oliveraie, elle y 
chercha vraiment les bohémiens, leur 
maison roulante et l'âne. Quant à l'a­
gneau, elle eut beau l'appeler, interro­
ger les gens ii droite et à gauche, 
partout, d'un bout à l'autre du village: 
chacun était à ses affaires, personne 
n'avait vu Michel, et Dieu seul savait 

Bank. Handlowy, \V. \Varszavie S. A. Var­
so.v1t!1 Lodz, 1.ublin, L,,·ow, Pozan, 
\\'lino etc. 

Hnatska Banka ll.D. Zagreb, Soussak 
8ocieta ltaliana ùi Cre<lilo ; Milan 

Vienne. 
Si~ge de Istanbul, Rue Voïvo<la, Pa· 
lazzo Karalc.auy, '1'é1éphone Péra 
H8< t-2-a-4-5. 

Agence de Istanbul Allalemdjian Han, 

l 
l.hr&ctton: 'fel. 2::!.900.- Opérations gén. 

2".!91.5:-Porteteuilic Document.: ~200;J 
Po~nuon : ~2911.- Cbange et Port.: 
2291:!. 

l
Ageucu de l'éra, Istildal DJad. 247. Ali 

.Namik bey Han, Tel. P. IO>G 
Succursale de Smyrne 

Location de coftres-forts à Pérn, Galata 
titamboul. 

SERVICE TRAVELLER'B CHEQUES 
~ ç-~ 

Noise/les. - Marché calme. Hécolto 
sat~slaisante. Celle-ci est évaluée à 
r8ù à ouO milles sacs de noisettes dé­
cortiquées. De la récolte précédente, 
il reste encore un stock tle 6UOO sacs. 
On a coté au kilo noisettes décorti­
quées 37 pts., noisettes non décorli· 
quées 18 pts. 

Les prévisions 
de la récolte du tabac 
Selon les mformations rei;ues par 

l'administration du Monopole des ta­
bacs, la nouvelle récolte du tabac se­
rait meilleure que celle de l'année 
dernière. 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster­
dam, Hambourg, ports du Rhin 

Bourgaz, Varna, Constantza 

" • • 
Pirée, Gênes, ~larseille, \'alcnce · 

Liverpool 

Vapeurs 

'' Jlere111es,. 
"l'lysses" 

.. Hercules,. 

"l'lysse.s" 

1 'li1na ,l/aru., 

1 

Compagnies Dai es 
(!-!nuf impré\·u) ----- . Col!'pagnie.Roynle vers le 12 oclC\ 

Necrlanda1se de 
Navigation ii \'np. rers le 22 octo 

" " 

" .. 
Nippon Yu~en 

Kail1ha 

Yers Io ï oct. 

vers le r; odo 

vers le io nor 

O.I.T. (Compagnia ltaliana Turismo) Organisation ~londiale de \ 'oyng•'"· 
\'oyages à forfait.- Billets ferroviaires, ma!'Ît:mes et aériens.- ïO 010 di: 

réduction sur les Chemins de Fer /la/iens. 
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LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN 
1 La vie spoi·tive 

Les matches de lutte 
d'hier soir 

Hos nouveaux Cbntres industriels 
BD DnotoliB 

ques et de droit commun à l'état ac. présent article ne fait qu'effleurer une 
tuai de la civilisation en cc pays n'est · · t' d il pas digne d'attirer l'attention ~D'ail- muwne par 19 e cette ~rande quetion. Décid1'ment Io public d'Istanbul 

L'Instruction ne consiste pas seule- · e d 1 1 1 é · · leurs, les crises politique, sociale et pris e P us en P us es comp litions 
Ahmet $iikrü lJ~y examine longue- économitiue avec les•iuolles le monde ment à savoir lire et écrire ; c'est plus de lutte. Hier soir, le Théâtre-Français 

d 1 
11·11· t t J Turquie do que cela : c'est une question d'Etat.» ét ·1 a J · bl t 1 t à ment, ans e . 1 1ye o a occidental se trouve aux prises depuis RI rc 11com e e , sans< ou o · cau-

Le nouveau cabinet 
rou1nain et M. Titulescu 

ce matin. Io• raisons pour lesquelles huit à dix ans ont donné li,.u à do se de la fête de la délivranco d'Ietan-
\! Titulescu ne fait plu:; parti11 du ca- nombmu~es publications dans lüsquel- bul, le record d'affluence des dam: 
IJinct roumain. les on attribue leur orihine à la dé- Les spécialistes étrangers précédentes journées fut battu . 

• ~I Titulescu, écrit notro éminent cailenco de la ciYili:;ation oe~identale. au service du ministère Cependant nous ne pouvons pas dire 1 
confr1•re, a tin\ la Roumanie do situa· li y a 0 ,1 mème de,; écrivains qui on! des finances que !e.s rencontres d'hier soir furent 
tions fort difficile'; il a rém;i à é talJlir Né jusiiu'.J. soutenir •iue la véritalJle aussi mtéres>antes que celles do Yen--
tle bo11nes relations a\'ec tous "es voi- civilisation ri'siderait en Extrême- drcdi soir. Soit futigue des athlètes, 
vins Cl a su donner à cot Etat, uue Orient et qu'il faudrait adoptl'r la ro. LE rapport dn M n1ph:tnd soit mau.vaise forme, Io fait est quo 
position élel'ée e~ honoraùle ùans l'e- hgion boutlhiste.~lais aw·un d'eux n'a- Il • H U l'impression produite par certains lut-
.xistence internationale. La Rouma1110 rnit stigmatlsu ces crimes commel'teu- teurs, surtout les Turcs, les journées 
fait partie do la comlJinaison do la vrc cte la cililisation de 193.1. En cc Deux spécialistos 6trangorti seront prér(ldentes ne so renouvela pas. D'ail-
Petite-Entente. Elle a tenu un rôlo qui nous concerne nou 8 esumons qu" engagés par le mi111stùro des finances leura on n'a qu'à jeter un coup d'œil 
actif dans la conclusion du Pacte Bal · toute la gravité do la situation dans pour examiner le serdce des contri- auxrésultatstechniques,quisetrouvent 
kanique. Elle est alliée avec la ~'rance Ia11uelle se Mbataujourd'hui l'Europ~ uutions de l'Etat. Trois fonctionnaires ci-bas, pour s'apercevoir que les ma­
~t elle a un traité d'alliance avec la Po- tient à ce qu'elle ctouto ello-mûme de leur seront attachés pour étudier les tchos furent enlevés par les vain­
logne. Soti relations avec la Hus~io sa cil'ilisation. Ceci démontre que sa t•éformes qu'il convient d'apporter queurs assez pénilJlement. li n'y a eu 
l:loviétiyuo sont bonnes. Les Houmain1 force moralo est ulJranlée. Or, l'avenir clans la perception dos impôts ot tou- en effet, dans le plus iirand nombre 
~out redevables à ~l. Titulcsco <le leur do ceux qui ont perdu la confiance en tes los questions y afférentes. de rencontres, que des victoires aux 
situation solido. eux-mûmes est toui'our" dus plu• 0 0111- L é · 1· t r· · 'l Al 1 points. 

I T
. o 0 o e sp cta 1s e mancier,., . p 1and, L 

Pour attoindra ce résultat, Il . 1tu- bres. En tous cas, la crise intollec- es lutteurs de l'équipe nationale . 
1
. 

1 
. procède il l'élaboration d'un rapport t à 1• b' 

lescu a eu, en pren11er icu, a convie- tuelle à la11uelle l'Eu~ope se trouvo en sur les résultats <le ses Hudes elfoc- urque, comme ha itude, rempor-
tion <1u'il est nécessaire de séparer la butte aui· ourci'hui et les étranges 111a- , · .. · 'l \I 1 tèrent tous les matchos qu'ils dispu-I tuees iusqu 1CJ. " . , p rnnd entrepren- tè 111 politique extérieur des luttes de a poli- nifo8 tations auxquellesello donne nais- dra dans quelque temps une nouvelle ront. ustafa, qui est sans contre-
tique mtérieure. et il a pris cela.com- sance tous les i·ours sont digne".· d'e'- t . d - . dit le meilleur tPchnicien du •toam>, 

1 d d 
0 ournee en vuo e poursuivre ses 111· 1 é 

me le point <le départ de a con uite o tre euivies par nous avec la plus grau- vestigations. ma gr un avantage conti1.uel ne put 
a poliquo. Ceux qui eonuaissent de do attention ~t pour notre échfication». vaincre Pirchneer qu'aux points. 

Le parc de Nazilll, coquette cité du vil&yet d'Izmir &ppelée à devenir un 
Important centre industriel 

Le P_lan ~1uinquennal pr6voit la. fondation de quatre grandes usines a11 
cours dt• 1 ann~e prochaine: ~no filature à Hrous,;P, une falJrique tle faïenees 
à, I~utah1a, ,,t deux µrancis tissages de coto1rnades à Konya, ErPl\'li et i\ 
Nazilh. :\az1l11, .dom nous pulJhons le chch1\ possédera la plus importaute 

fab11quP, <l'entro le,; <1uatre entrt•prise,; industnelles. 

près les <1uerelles do politique inté- Ou s'attend, ces jours-ci, à l'appro- Quant à Mehmet il était dans une mau-
rieure de la Roumanie n'hésiteront Les élections n1unicipales bation par le Consoil des Minisires du vaise forme. Alors qu'on s'attendait à L 
point à approcier toute l'opportunité cadre du bureau chargé d'examiner un match brof, le Yougoslave Nacy ES éditoriaux dU "HakimiyEti Milliye,, 1ue l'on s't·st accorué ù ro.-onnailre 1,1 
do cette ra,on d'agir. La Roumanie a )lehmet Assim bey salue, dans le l.,s lois fiscales. lui résista tout au long des vingt mi- ----------...:..-...::.;,:=..~ possibilité de renfonrl'er les relations 
changé onze fois de gouvernemont l'akit, le grand empressement . mani- nutes et <,'oban gagna péniblement LE B lk ?conomiqu<'~ enlre les deux Etats la 
depuis qu'en 

1928
, le parti national lesté par la population à l'endroit de:; -~ aux points. C'est en sommo Saim qui s a ans aux ni'cessit(• de simplifier les formali'tés 

agrarien, sous la présidence d& ~L élections munimpalos comme un ovo- PakiZE IZZBt hilDÎM fit la moilleure impression hier. l:la tle passeport, do rl'gler les questiouô 
~Ianiu, accéda au pou,·oir, et il eut nement des plus 8atisfuisants à l'actif démonstration de lutte classique fut BaJkan"IQUES <li' passag<' :\ tra\'pr:; l1·s frontières ~t 
trois élections génfrales dopuie cetto de l'éducatwn politique du peuple. On ChÎrUrgÎE00E·DYUDÉCOIOgUE magnifique et le Yougoslav" De Lucca l'unif11'ation des vo1os ferrées. On an· 
époque. )lalo-ré cela, la politique ex- sait, ajoute notre confrère, quo lors des toucha des épaules en moins do dix noncP Pnfin Io roglomcnt d'une sério 
térieure de 

1
;Houmame nes'estiamaib élections municipales de 1930 doux minutes. Enfin, comme il sied. nous d'a~trcs questions du même genre. 

modifiée. Cette stabilité e&t en grande partis étaient en présq11ce, cu qui avait La doctoresse Pakize Izzet hanim, eOmes la rencontre habituelle mi-spor- Un journal tchèque parlant tl•• la l'i- '.'\ous al'ous vu le gouvernement 
partie l'll•Uvre de M. Titulesco. contrilJuô dans uno forte mesure à leur nommée assistante à la clinique des live, mi-comique. Les deux protago- site de L.L.M./11. los soutcrains yougos- IJulgarc aclu~l passor à l'at'tion con-

Or, pcr;.onuo ne ,;onge à limiter la, ùouuer une assez grande ampleur. maladies de femmes de la faculté de nistes en furent Lalas et Dimitroff l,wes il Sofia écrit: «L's m'1lentcndu' lro. les organiHatio
11 s irresponsable• 

liberté du ministre ctes affaires étran- On croyait q• o cette fois l'alJsence mMecine, vient de subir a'ec succès qui sembleront plutôt se fuir que ont pris fin entrn les deux pays rni- l'JUI css.ayawnt do troubler et do ren-
gl!res dans codomaine; de même l'axis · d'une liste concurrente i1 celle du l'.H. devant un jury composé des profes- lutter. sins. Ce n'est que lorsque tous le . .; lirnd1[fw1les lesn·lationsavcc li'S Etats 
ten<'o, entre lui et le pr{osident du !'.allait attiédir les électeurs. j[ais les sem·s turcs et étrangers de l'Univer- Résultats techniques: Etats de la péninsule présentl'ront 11• rn1s1ns. 
conseil. d'un séneu.· différend con faito demrnnt d'i11fl1g"r un dementi sité un examen pour l'obtention du spectacle d'une parfaite union <iuo le Le \WU t•ommun dos Etats balkà· 
cernant la conduite de la politiquo t

1
1agrfafnt à ces présomptions. En effet ~gp~ô~ne de chirurgienne gynéco- be~~~~scY)q!~I~~i';;~.1 ('f) bat Schon- mot d'ordre les Balkans aux 811/kani- nilJUes etil dl' roir la Bull.(ario coin-

extérioure ne se potie pas. Du reote, 1 su it pour le démontrer de se re- · ques aura un sens." piéter IPs efforts qui sont tleployés c
1
1 

)(. Tatnresco a dédaré que le nouveau vorter aux chiffres des suffrages re· Pakize hanim qui est la première Poids plumes - Todt (Y) (bat Sa- ::\ous savions que S. j(. le Roi ùe vuo d'a~Slll'<'r la paix et la securitJ 
gouvernrmont qu'il vient de former cuP,illis au cours des cim1 premiers femme chirurgienne en cotte branche lis (G) aux points. Bulgarie, au retour d'un long rnyage tians h•s Balkans. L •s Etab de h1 

110 
s'écartera pas du tout de Ja politi- jours rien <1uu dans la circonscription so rendra prochainement en Italie Poids légers-Saim ('f) bat d" Luc- en Burope, s'est arr~té à la station de pénin,tile 11ui SI' sont entendus entre 

que ayant acquis le caractère d'une de Beyol?lu. Il s'élève déjà à 'ï9~3- Or pour Y faire un stage de perfectionno- ca (Y) en 7'5". Belgrade où il a eu un t•ntretien an•c eux d•'sTent IJlW le pacto balkanique 
sorte de tradition pour la Roumanie. lors <les elections municipales li'll y a ment. Poids welters - Le match Kaeff- S. M. le Hoi Alexa111lre. Cet entretien puisse Nn• un '"\rilable oxemple de 
Dans ces eoiiditions, on comprend que quatre ans, la participation des élec- --~-- Iluseyin est remis Il aujourd'hui, Kaelf qui n'était pas officiel, a (>té suivi pa1~ pa"te régional de s•'•·uriti'. Jl a ét6 
la situation, ayant froi•sé les 

6
enti- teu_rs à Boyoglu n'avait atteint, en sci-1 La Turquie touristique ne •faisant> pas le poids réglemen- un autre lors do l'arr1't cil's soul'cnuns •li~montré. d'ailleur,; 11uo le moyen le 

monts de :.I. 'fitulesco, jusqu'à l'en- zeiours,que l1. uoovo1x. taire. yougoslaves à Varna, où ils ont •'té plus p1·.1t1(1uo d'a:;sut'er lapai: inter· 
trainer à donner sa démission, rst Dans tous les cas si cet èmpresse- r • If' • d f 'f Poids moyens Nuri (T) bat :la- reçus au château du Hoi Boris ù Eu xi- nationale t•onsislc dauti la co:wlusioll 
provoquée par certaines mésinte~ligen- mont des électeurs continue à se ma- ua s1mp i 1cat1on ES ormall ÉS mount (G) au points. nograde, à leur retour do leur l'isito clans chaque zone de pactes n•gionaU\ 
ces avec le présiolent clu consetl our 111fester avec la milmu ardour nul Poids mdourrls _ Mustafa (T) bat au souverain roumain. I>ès lors <le ce genr<'. 
des détails. Si le ministre des affairos doute <1ue le total <les suffrugos ex- OUXQUEllBS SOOt SOUm'IS Pirchneer (Y) aux points. nous aYions exprimé l'e:;poir <1ue cc,; l>o mème qu'il y a dix ans, la eon-
étrangl>n·s «inamovilJle" des cabmets primés ne soit un ré;ultat susceptible p 'd 1 Di- entrevues auraient po11r résultat de clus1?n d'u!w e:: tP111l1 turco-gri•cquc 
roumains s'était trouvé à Bucarest, il de nous enorgueill .. r dans l'intérÏlt du IES vou:igEurs mit~~rt (gr~:;~ 13'-1k~las (<;) bat c<;>nsolierrla paix et la St•curité l>alka- a~1ra1t paru m·t<ahsahlt', jt1s•1u'1) tou' 
aurait êté possilJle de s'entcndro dans pay". 1 u n1<1ucs. 'outo ontuulo et tout rappro- l'<'<'e_mmenl,.<·n~or" on_n'auran p.i,; osé 
un .. t.;te-à-llile,,, comme le dit le pré- ...- - <,'oban Mehmet (T) lJatNacy (Y) aux c.hemont, dans le eadro de la tranquil- espPrer r1u 11 lut possible de fall'l' di:;· 
siùent du conseil. ~lais aprèS les ~ra- Les problènies de Le T.T.O.K. vient d'<•ntreprendre pomts. lité et de la s6eu1·ité balkaniq1ws, ,.,t paraitre les 1·aus<'s do 1116. intelligeuco 
vaux de Genève. M. T1tulesco s est 1 , . des démarche,; auprès du gou,·erM- D'ores et déjà <,'oban Mehmet (T), pour nous un heureux é1•é11em~11t. De entrn la llulgane et l,t Yougo8 1arie-
rendu à ~lontreux. Il a11pert que la } eDSetgll€1110llt ment en rne de la le1·éo des certaines M~_slaf~ (T), Nun (~). Iluseyi~ (T), mômo que nous connaio~ou; de p1·ès Au fur et à lllPSUre quo lf'ti pays deS 
santé de son épouse ne lu1pPrmet pas , , difficult(·s qui font l'objet des plain- Saun _(f) S?nt.champ1ons balkaniques. les idées r1ue nourrit et lt>s souh.uts Balkans se rendrnnt co111pt1• ,1uc, pont' 
de :ent~er immédia_toment en Rou- <:>11 &_est _beaucoup <:ccupc ,ces t~rnps tes des touristes étrangers visitant A aui_ourd hUI los matches complé-1 qu_o forme per$onnellcrnent. :ol • .\I. Io eux, la <1uc>'l1011 rtlPllemont \'ltale e,;t 
rnanw. c est pourquOl le nouveau ca- 1 dei n1e1 s dans la p1 esse de l "nsoigne-1 notre paY'· mcnta1res. .1. D. rot Al.exandl'C concern".nl la cause l'ello d,o la confiance récipr011110 entre 
IJinet roumain a été provisoiremont g_nemont_et. dm; méthodos <l'examon. I J)e l'avis du Club la question des L:t sErondE rBnrontrE 1Jalka111quc. Oil mit aussi avoc •riel l'UX, 1 apla111s,;eme11t do toutes leur' 
comraint de se constituer sans lui.11 ~ unus ~ad1 IJ~y ronent sur la ques devises est la plus embarrassante U 11 Il opt11111sme tenace la politique ttmpie d1f11cul: •s ~"r•l facilité d'aut·111t .• ·011> 

tion dans. le u~mltunyet. . . pour le touriste Nranger auquel on ne\ dU "BOhEmlaDS d'aUj'OUd'hU'I s:e8t omployée :l aHsurer la pa1 ticipa- 1 somme.; co111·ai ul'us pou1· notro part 
La civilisation de 1 n :14 «Le .\luastre ue l'lnstruct1on publ1quo permet pas d'avoir sur lui plus de 25 " t~on au_ pacte halk:~111c1ue de la Bulw1-' '(•I. la pol1t1qu1> de la \'~t·ité ot de I~ 
Lo Zarnan note quo les faits poli- écnt-tl notamment, n notifié, ces der· livres , . ~~-- no vo1s111e et amw. C'eHt pourquoi s11.tcènt•' conunu.,.·a à fairtl son ch~· 

. 111ers ternp•, aux élèvus comme au,·· · · L éqmyo tchécoslovaque de football 11ous anons salué . . l'annêe 1lcrn1èrc m_111_ct quo l'uléal ile la 1iaix b.ika 111·,.1ue 
cters et les erimes se sont multinliés ., AuHsi on d~uarquant o~t-il tenu <le uBohen11ans11 rencontrer au· d'I · ,. profesaeurs, cortamH nréceptes et cei·- d G , . . a JO Ur mi arnc _u_ne u:_1·.a. n. de 1010 la nou\'ello de rL•ahsL r.1 f111.alc111unt toutps !"" ,,,11J· 
ces tem1is dor111·,,rsdans une lrès forte ,. déposur à la ouano de alnta le da11s l après r11id1 à 1 • 1 t d 1 · '" co ' tames mesures qui tendent it exclure ' • . .. · • · _, 1· 45, au sa e a visite oltlc1elle ùcs sou1·erai.1s hui- ranco,; <1ue 1 on rondo sur lui. 
proportion en France tandis nue Io J s11rplus do cette somme. On devine de Kadikoy le pre t d 1 1. " tout acto do to. Jérance. XouH ai>J>re- , mior eam u c Uu gares à Belgrade. l'alih Rifki 
commérages autour du scandale Sta- les formalités fastidieuses qu'il y a il Fenrbahçe 
visky et du meurtre du co11seillor 1101~ 3 aveu plaisir <1ue 10 ~lmist~re est remplir pour livrer cot argont et le · · Lo dernier voyago ù :-lofia de S. ~L ..... _ ....... -

Prince battent lc•1r ploin.cCes deux af· décidé à agir arnc dêobion. Il est reprendre ensuite. Bien plus, pour LE rh~tEOU hl• t ' - d ' le roi Alexaurlrn a eu ml!· portée trb 
raires ciui ont divisé en deux camps nécessaire quy r~\'ienne sur la ciues- outenir une certaine quantité de de- 11 u S OrlQUE ES rOIS sup••rieuro à celle d'uno simple n·s1i-
1es Français.à l'in;tar de l'affaire Drey- uon du ma111uro a ce c1ue les intores- vises, il faut l'autorisation sp(lciale dU Portugal ESt dE'fnut'f tution d'une vi.lite et il eHt tout natur .. 1 

Le crirnc de lturneli Hau 
~ 

, 110 u1_a11dt• d' \tht•ueM: L'un dt•R aull·urs d~ 
l assn~ .. 11~at de 1\11110 .\ntoint•ttc·, au J{u111~1 

1.1.an l~~ ~ta11~1J~1nl, ,lt·n~i :-;uunclakis qui ~·éullt 
lt'fug1c en (1r1·ce uprt•s le crilne a étl} t•oll' 
dan1nt• i'l 1~ nn1u!t•:-1 de tnl\'aux forcés par Ill 
cour d',\to;:-;i~cs U'.AthPnes. 

fus, n'ont pu Mre encorn tirées au sés l'envisagent arnc tout le s~rieux du commissariat du chango. r qu'il ait contrilJué, commo nous le sou-
clair. l:'iotre coufrère cite à ce propos voulu. Lisbonne, 6 - Le château histori- huilons, au règlemont des questions 
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[ t , L'olJtention d'u11 permis de séjour d . d p t 1 pendantes enlro le" <leu'.··· 1,,.1""· [,,.1 
un ar 1c e < e ·'. ·' annce ra:.:, dans . nous au avouer que, d uno façon · é é que es rots u or uga a été anéan-
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è est 1111pos eaux voyageurs trangers t' d · visite en Ilulgar1'c a 1'e\•ôtu u 11 c·. t·,·ic-
e e 1 rar1S1en ou 1 est dit que la gunera e, notre syst me d'oducation et · lé" •r · · 1 par un gran mcendie. On craint " 

fr ÙI l
, . d qui c uarqucnt en urquis, ce qui en- 1 é · 1 tère d'intimité toute JJarti'"ulièi·e. 1,"s 

naturn e roya e et my"térieu,u de8 t ense1gne111cnt a us points qui de- t - 'bl 1 que es pr cteuses co lections qu'il ~ ,. . . . . d t à 't "f ' t•atne pour eux une sens• e per e co t 't ' . . souverains et les dirigeant" l'C'.'1>'11-
cnmes qui out pnH une s1 grande am- m'ln en ore ,re ormes. 'Irop do li- d t n _ena1 n mont péri égatement. 

0 

" v 

pleur eu France dépasso l'imagination lJerahsm~ a touiours nui chez nous 0 emps. On ignore les causes du sinistre. sables ont eu des entretiens sui"i" et 

<.:onuneuceruent d'iucenditi 
à l'Université 

du plus fertile des romanciers poli- N'ouul:ous pas, en réformant nos ~co- ~lais co qui froisso les voya1ieure et Le [" CO d d l ;o. ·1 ont obtenu des résultats concrets. Lo 
ciers. Il ajoute quo cet élft <le~ choRes les dont les élhes n'étudient poinl les empêche de prolonger lour eéjour e l" U TO ü VOi e communiqué officiel qui résume <'l'S 
peut être concrétisé en un soul mol: qu'il e,xiste dans notre pays une ques'. dans notro port, co sont les rocher· Moscou, 6 A.A. - Le planariste Sou- entretiens signale qu'ils sn sont dérou-
lacidlisation de 

1934
.Le fait qu'un <le• t1on d Jnstrucllon pulJl<que qui a be- ches auxquelles sont soumiaes leurs komlinov a battu le record mondial las dans une atmosphère• de sincfr1té 

journalistes les plus notoires de la soin d'être exammée plus amplement valises et leurs effets sous prétetox de durée pour planeÙrs à deux places d9 confiance et d'amitié, quo los con: 

. --ru ~'Olllllh'IH'!'lll('Jl( cJ'iJH!l'llJie, d1i (t Ull t>(lll" 
ta_et_ t·l~ lr1q111•, s'est cléclar~ hit·r dan~ Ili 
IJ1H1sso ùu rt!1'l~ur d1• l'tnivur:-oit~. située ,Jall~ 
ln cour. 

France impute tous ces crimes politi- et dans ses momdres détails. Xotrn de combattre la contrebande. en tenant les airs avec un passager versations commerciale<> entro les mi-l pendant r4 heures et dt•ux minutes. nistres ont donné do !Jons n'8ullats, 
. L\·quip~ _ d\1xtin••li1)ll , avisée à teuq>'I, J':l 

\'llP ctoutfc avaat que lt·~ fl::u111ncs t>usscll' 
cau:-;é tir 8érieux. dt~g:l.l~. 
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VOICI TON MillTRE 
pa.r Ma.roel Prévost 

Deu't de CPS corre•ponda11ts - les 
d<:u · ~eu~~ qui, it nos yeux, eu~sflnt 
une importance. ~laient: M. do Las­
parrP11, pèro tle FanoutP, et le docteur 
,\rthPz, chargé par la famillo améri­
t'aine de .\largarnt Leslie <l'administrl'I' 
sa Yie mat6rielle. Il élail, d'autre part, 
mécle1·in major de notro hôpital mili­
taire à Arcachon m~me. 

.Je notu <'Il passant qur le fait de 
donner comme correspondant à uno 
fillo du vinf!t deux ans avoués un céli­
batairo de trente-six (c'était !'tige du 
docteur) n'arnit C!'l'tainement pas paru 
anormal à la famille am1•ricaine do 
.\largnret : le do1·teur Arthez, spécia­
liste nPurologue, avait en 1913 soignf. 
<'t gu"ri provisoirPmont, à Toledo,' la 
mi'>rc• dl• J\largaret d'une nl'urasthénin 
rnbellc. ~lais qun la choso C1it Né ac­
t'eptahll' à .\rcatlion,dans une pension 
<·orrecte,c'étnit le signe du changement 
soudain imposé par la guerre aux 
mœurs françaises ? 

• •• .Jo rnig, - e• je m'en promets un Hf 
ap;rém ·nt, - l'•sayer du posPr la si­
lhouette et la physionomie de" cinr1 per­
S Jnnag:es (JUÏ. n\"~C 1noi. forn1t)rent 
alors une nouvolle famille. 

J>'auortl les deux hommes ; 
M. du Lasparren, père de Fanoute, 

arnit, à cette époquo quarnnte·sept 
ans et no cachait pas son ùgo. Des ta. 
Ions hauts grandissaient sa taille, 
que la nature avait faite médiocre. JI 
soignait son phy.iquo et sa toiletto. 
On retrouvait sur sa figue les traits 
chamants de Fanoute, à la foi élJau­
chC.s et un peu usés. Il no souffrait 
d'aucun rhu111ati~1ne1 et son visage 
montrait peu do rides. Pourtani sa tl(•. 
marche dépourvue de souplcs-c, la fa­
çon d'accommoder sa tl1'.ni-call'Îtic~·t sa 
moustache do colonel, sa tenue correc­
te, trop correcte, nous faisaient parfois 
sourire, nous autres filles d'une épo­
que de transition, pour qui les façons 

11'arnnt i;uorre, le faux col glacé, les 
gants miro certaine politesse super­
flue et, auprès des femmes, certain air 
cl'e11t 11•pri"<' à la fois re>poctueuse et 
huertine dataient déjà et, comme nous 
dision,, •faisai<-nt vieux monsieur de 
C<'rcle• Paul de Lasparren était répu­
t{• pour le nombre de sos aventures 
amoureuses. J'ai toujours soupçonné 
qu'Plll'S avaient joué surtout auprès 
d'artistes do théê.tros de Bordeaux, <le 
Pnu et de Toulouse, ou bien dan11 le 
moudu môlü de Iliarritz. C'était là son 
l'~ntrc : Puris lui était moins familii.r, 
bien r1u'il y fùt apparenté avec la so­
ci1'tt>. Enfin, c'6tait l'homme à femmes 
de province qui ne se sent pas à l'aise 
arnc la Parisienne et que la Parisien­
ne d~piste et écarte ordinairement.Mô· 
mo dans notro miliou hétéroclite de 
la pension Billiac, tout en l'aimant 
bien, en le trouvant «chic11 et en pro· 
Citant cyn'lquemement de son désir de 
plaire, des di vertissoments qu'il nous 
offrait et de ses largesses, on le rail­
lait un peu. Il s'en méfiait parfois et, 
comme il en marquait, malgré .ces 
efforts un réel d'plaisir on s'empres­
sait alors à le rassurer. 

Fanoutc y oxcellait. Elle appelait 
son père «i'aul11 tout court : il l'ado­
rait. Nul mieux qu'elle ne lui peraua­
dait,-aux instants de découragement, 
- qu'il était toujours mieux armé pour 
séduire quo le plue jeune des concur· 
rents. 

Paul de Lasparren gardait en per· 

manence un appartement au Grand duisant la célélJrité, qui est u 11 e chai-, 
H~t.el d'Arcachon. Mai11 son vrai <lo- ne ~t ne fait plaisir (lu'un in•tant. •. ,. l;crsonnelli;mu_ut, toutes les fois q1t'' 
m171_l11 était le château de Lasparren, li n é!a1t pas sans fortune; de plus, il J ?1 Ot~ rernm s t\ lm, il m'a tirée 
VOlsm <le Bayonne. Ju'y suis alléo une a touiours gagnil de •'argent en soi- d ~[fa1ro arnc 11uek1ues rares pre:!' 
fois dans ma vie. C'est une bâtisse du d l 1 · · e XV ~nant es 1(rapeurs aniértcauios• quit er1p _ions lu rt~g11ne1 trois o_u quatr 

IIIe siècle-plus ou moins gâchée 1 ayat~t connu, ne peu\'ont plus passl'r méd1came11ts trns connus, mais dont 1_
1 

vers 1816 par dPs stucs denticul~s sous de lut, et auxquello~ il cùlJle par[ois us:ut_avec u11e milthodo_à lui, l'horreul• 
les corniches et des éventails sur les d~s prescriptions qui les guéris.;ent il 1~. mepr1s des spr.c1al1tes et bcaucoul: 
baios.-mais regardant un de ces ado- di.stance! Jamais il n'a voulu «faire do <~,111fluo~1ce _du vcrlJo et du touchC,1 
rables paysages bas'lues, uniques au chontèle11, comme ils dis<mt; il tient Il C est lm qui, apr1•ti mon \'CUvago, Ill~ 
monde, qu'on pourrait appeler •tle sa liberté et a dovancé l'époque par Io em·oyéo :i\'almont,rlont il rcconunand' 
)~idt ve~t 11 , car l•s her~ages normands goût de voyages longs et lointamH. li les cures <le silonce et <l'isol1Jment. 
s Y marient avec les pm landais ou les !'a ~eva~cée aussi sur nu autre point: . Pei.niant t~uto la g_uPrre, 1~ous l'a\'011; 
lauriers d'Espagne, et des eaux gla- 11 n eut Jamais los travers d'un séduc- 'u 1ncsql!o chaque JOUt", soit dans no· 
cées déversées par la montagn9 y re- ducteur professionnol comme le JlÙr" fonctions do lingL•res auxtliaires,à s0

11 

flètent un ciel du Sud. ' ' 1 • t 1 t · ~ de Fanoute: et, même avant la guerre, "'.P.I a, '. soi r_1uand 11 rendait visite. 
A la pension Billiac, où il venait une 11 dédaignait los forme,; désul•tus du ~.la1gaiet, aux Aioncs. Quelles rel·' 

ou deux fois par semaine au moins, flirt classique. Jamais, par exemple, il! t~ons n'eli<'~ lo reliaient à la myst• 
Paul de Lasparren courtisait simulta- ne m'a fait l'ombre d'une cour,e\ pour-' neuse A111énca1110 ~ Fanoute et nt•'' 
nément Margaret Leslio, qui s'en mon- tant nous n'arons jamais cessé d'avoir nous pund11ons a croire qu'elles <P 
trait flattée ; moi, qui ne le prenais un goût siucùro l'un pour l'autre. Les t',uo!:t du rnyago d'Arthey aux Etnt' 
guère au sérieux, et surtout cette Ma- envieux lui ont rqiroché le snolJisme ~nts et que la \e1rno cte ~largarct e 
rie Broca, cousine de Fanoute, qu'il des amiti(•s de femmes riches : pcr- Europ~ arn1t eu pour raison profond' 
fascinait positivement. sonne n'a O>é insinuer qu'il eu Jll'Ohtùt 

1 

lc d<:s1r de rojoilllll'e le n1t•deci
1 

Le second grand ami masculin tle lù 1· landa1° int monl. ~nsomnrn un do ces hommes . 0
• • 

notre groupe, correspondant de· Mar- que les femmes choient trop pour que . ~la~s, li\·clPssus, 1l oüt él<I aussi iJl'
1 

garet, était le docteur Arthez, l'un des les hommes leur pardonnont. Ille d mlcrroger .\rtlwz 11ue ~1argare' 
hommes les plus intelli~ents que j'aie D'alllure, de musculature cle cou­
connus dans toute ~a vte. Quinze _ans leur et de chevelure, 11 était Landais 
ont out passé d~puts notr?. premtèt:e pur, mais Landais racé : petit 1110• 

rencontre, Je m 6tonne qu 11 no soi t t <lNe d'homme solide minco agile 
pas d~venu ce que tous. ses am.is pré- Aux sports. plus acroLatc <[U:athlète: 
sagea1ent ~lors; !lne 11lustratlon du grimpant aux arlJrn~ commo un <'eu­
co_rps, médteal. Lui-même sembl~ par- reuil, sautant des haies d'un metre, se 
f~t~ sen excuse~ avec _boni:e. g\•'?e.«Je pl'Omenant sui· une cormche on allu­
n_a1 que c~ que JO mérite,dit-1l;J a1 trop mant sa cigarette, battant de loin 
a:~é ma vie telle que hasard la r~glée. tous les records prestidigitateurs 
J a1 eu peur de la chan1ier en y mtroÏ ' 

Sahlbi: G. Primi 

Umumi ne~riyatin mlidlirü: 
Abdül Vehab 

Zellitch Biraderler Matbaail 
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